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Pour la distribution du
carnet de rationnement
La distribution commencera lundi prochain. — La liste des en-

droits où on pourra se le procurer. — Les conditions à remplir.

“N'oubliez pas que c'est lundi,
le 22 courant, que commencera la
distribution des nouveaux carnets
de rationnement. Nous vous de-
mandons de bien prendre note des
endroits et des heures de distri-
bution que le Comité a bien vou-
lu offrir au public.
Au bureau central,

Du Palais, au-dessus du bureau
d'enregistrement, du 22 au 27
courant de 10 hres a.m. à 6 hres
pm. et dans la soirée de 7 hres
pm. & 9.30 hres p.m. Un person-
ne) nombreux sera à la disposi-
tion du public.
Les mardi et mercredi, les 23

et 24, dans Ia soirée, des centres

855, Ave.

de distribution scront ouverl de
7 hres pam. à 9.30 p.m. aux en-
droits suivants:
Dans le soubassement

glise du Christ-Roi;
à l’école Mercier dans le Bourg

Joli;
et à l’école Raymond, dans le

quartier 5.
N'oubliez pas de bien remplir

votre carte postale à la fin de
votre carnet No. 1 afin de facili-
ter le travail des préposés à la
distribution.

En leur aidant dans ce petit
travail. vous vous sauverez du
temps pour recevoir vos carnets.

(Communiqué du Comité)

de l’é-

 

Avis aux mères de
famille pour le lait

pasteurisé
Mise en garde du Dr Marc Bergeron, de cette ville, contre Ie lait

non pasteurisé. — Une campagne sournoise contre la pasteuri-

sation du lait. — “Votre médecin de familles est le meilleur
juge”. — Le message du Dr Bergeron.

Le Dr Mare Bergeron, diree-
teur de l'Unité sanitaire de cet-
te ville, met la population en gar-
de contre une certaine campagne
de non pusteurisution du luit qui
semble se poursuivre dans notre
ville. Devant cet état de chose,
le Dr Bergeron u cru bon d'u-
dresser un message à lu populu-
tion pourlà prévenir des dangers
de l'emploi du lail non pasteuri-
sé pour les enfants. Voiet done la
communication que ce médecin
Lygiéniste de Saint-Hyacinthe a-
dresse aux mere: de famille:
“Un individu d’une ville voi-

sine a prononcé, dimanche der-
nier, dans la salle du Patronage.
rue Girouard, une conférence sur
les avantages du lait cru et les
dangers du lait pasteurisé.
Prononcée devant des novices

en bactériologie ou en physiolo-
tic, cetle conférence aurait pu
être le sujet d’une belle discus-
sion acudémique mais devant un
uuditoire non préparé, elle a pu
jeter la confusion duns les es-
prits.
Nous désirons avertir les mères

de famille qu’elles ne doivent
vas tenter l'expérience sur leurs
propres enfants avec le lait cru
distribué dans notre ville. La
cualité de ce lait étant souvent
douteuse. les conséquences pour-
ruient être désastreuses.
Nous conscillons aux mères de

famille qui ont de jeunes enfants
de continuer selon la méthode
habitueTle, la stérilisation de tout
lait eru acheté dans les limites
de notre Cité. C'est encore votre
meilleur juge quand il s'agit d'a-
limenter vos enfants. Consultez-le
médecin de famille qui est le
ct suivez son avis. Il est tout aus-
si compétent que ces bonnes per-
sonnes qui nous viennent de F'é-
tranger nous enseigner leurs
théories.
En 1930 le taux de mortalité

infantile à St-Hyacinthe était de
1815 par 1,000 naissances. En
1940, ce même taux était buissé
à 608. C’est à votre médecin que
revient la plus grande part de
mérite. Sa compétence ne peut

utre mise en deste. C'est donc
pour vous un de voir de lui conti-
nuer votre confiance et votre col-
laboration.”

Mare Bergeron, M.D
Médecin hysiéniste.
Unité sanitzuire,
St-Hyacinthe, Que.

 

MADAME LAMARCHE
GAGNE SON PROCES
Un procès qui durait depuis de

longues années et dans lequel
était intéressée une de nos an-
cicnnes concitoyennes, Madame
Raoul Lamarche, vient de se ter-
miner définitivement en Cour
Suprême.
Madame Lumarche à obtenu

gain de cause ct le jugement du
la Cour Suprême condamnant
une compagnie d'assurance à lui
payer la somm. de douze mille
dollars a êté cenfirmé mardi de
cette semaine par l'unanimité des
judges.

L'Hon. Philippe Bras
sentait lu demanderesse.

repré-

 :0:

ASSEMBLEE AU SUJET
BE LA PASTEURISATION
Le mare Bouchard, qui est le

président du Comité de la muni-
Cipalisation de lu pasteurisation
et de la vente en gros du lait, a
convoqué une assemblée des lai-
tiers pour samedi seir de cette
semaine.
La réunion aura lieu dans la

grande salle de l'Hôtel de Ville à
8 hres pan. Les membres du con-
seil municipal, la Commission de
Municipulisation et les médecins
de la ville sont invités à cette
réunion où le maire et les prin-
cipaux officiers de la Commis-
sion expliqueront les détails de
l'organisation projetée.

 

 

 

 

Projet de régiement
pour 'enlévement
des vidanges

 

documents mis aux archives,

épiceries et boucheries,

La derniere séance régulière
du conseil municipal cu licu
mardi soir dernier sous la pré-
sidence du maire. Thon. T.-D.
Bouchard, minute de la Voirie
dans le cabinet provincial. Au
début de l'assemblée on - pre-
duit ot mis aux archives plu-

; sicurs documents importants, puur-
“tieulièrement dl rapport annuel
!des départements de ta Police et
; des Incendies pour l'année 1942,
un rapport de l'analyse du lait
de notre ville ot une résolution
de la société Saint-Jean-Baptic-

‘te au sujet du projet de pasteu-
{risation obligatoire du lait et de
la municpelisation du connmeree

, du lait.
Au cours de Ie

seil municipal à resolu d'accor-
der une subvention de S200 au
Comité des Chemins d'Hiver de

{ Saint-Hyacinthe et l'echevin Cha-
bot a donné avis qu'u la prochai-
;ne séance, il proposera l'adoption
(d'un réglement concernant lu
fermeture des épiceriez at des
boucheries dans notre viile
Sur la proposition die l'échevin

; Chabet, apouvé par Techevin
Guillet, if a été résolu que le tre-

; sorier de la cé ML Ls-V. Sicotte
‘soit autorisé à signer pu nom de
‘cette dernière, tiformu'e de pro-
“euration Teouts pour Fencaisse-
ment de l'obligation No, D-163 ric
la ville de Black-Luke, enrogis-
ree au pom de ln cite de S-nt-

 
stunee, ie con-

  

Le conseil municipal
accorde 8200. au Com.
des Chemins d'Hiver |
Procés-verhbui de la dernière séance du conseil municipal. — Les

— Les heures de fermeture des |
+

Permis et Tavits, No. 547 pour,
déterminer le tarif de l’enlève-
ment des ordures ménagères,
A tu demande de Péchevin |

Godbout, lc greffier u été prié
de demander pour la prochaine |
<éance des soumissions pour la,
confection des uniformes des
constables.

L'échevin Chabot à propose,
appuye par Pechevim Fontaine,
et il a été résolu, que la liste des
comptes produite par le tréso-
rier et recomntandee par le co-
mité des finances, soit approuvée,
et que le paiement de ces comp-
te soit ordonne.

co

ASSEMBLEE ANNUELLE
DES ELEYEURS Di:
AYBSHIRES LE 2%FEV

 

 

L'assemblée annuelle des éle-
veurs de Ayrshires du Canada se
tiendra. cette cnnee, à Montréal,
vendredi, te 26 février prochain.
a l'Hôtel Mont-Royal.

Les séances d'étude
ceront à dix heures du matin
pour se terminer dans la soirée,
var un banquet, oui commencera
a sept heures, f honorable Adé-
ed Godbout, premier ministre
de la Provirre, et Son Honneur,

commens-

Hyacinthe, «t eur devien-ire 5 M. Adhérnar Raynault, mure de
chue de Loe avril prochomn 1045, Montreal, en scront les princi

Les chemins d'hiver paux hôtes d'honneur.
« EY > ; Tous les cleveurs de Ayrshires
Selen l'avis cull ono donne

a la dernière scune, lechevm
Chabot à proposé epouve par T'é
chevin Godbout et it an 6th reso.
lu qu'une somine de deux cents
doHars, a étre prise à nueme item

; d'hiver, à titre de contribution à
l'entretien de la route Saint-
Hyacinthe-Montreal.

Selon l'avis au'il en a donné à
la dernière séance. l'échevin Cha-
bot a proposé, appuyé par l'eche-

rrarticulicrement ceux du Quebec
t d'Ontatio, tous les agronomes
pectatistes cn industrie animide,
de meme que tous ceux qui s'in-
teressent, de pres ou de loin, à
l'éfevage, sont cordialement invi-

1 IMPREVUS du budzet. om re- tés à prendre part a cette assem-

(mise au Loamite Ge CIS)en, qui sera éminemment im-
portante cette année, à cause des.
politiques nouvelles, pour fins de
vontrôle de l'élevage, qui seront
soumises à l'approbation des so-;
ciétaires.

Le bureau de direction de FAs.
Fyn Morin,cl le conseil â approu- sociation des Fleveurs de Ayv-
pve fadoplion dll regieme PU sbires du Cunada compte bien
vant: No. 587. Règlement umen-
dant le réglement des Taxes, Per-
"mis, Licences of Tarifs No. 547,
concernant certaines charges im-
| posées aux postes de distribution
d'essenee, ainsi qu'au maintien
{d'enscignes lumineuses.

La fermeture des épiceries
Le conseil avant pris connais-

sunce d'une requête signée par
plus de quarante épiciers-licen-
ciès, bouchers ot épiciers-restau-
irateurs priant les autorités mu-
nicipales de passer un reglement
| fixant les heures d'ouverture de
leurs établissements comme suit
les lundi, mardi, mercredi et jeu
di, de 8 a M. à 7 pm. les vendre-
di et samedi, de 8 aan. à 10 pan
l'échevin Chabot a donné avis
qu'à la prochamne séance il pro-
posera l'adoption du reglement
suivant: Réglement concernifat bi
fermeture des épiceries et des
boucherics en la cité.

 

suivant: Règlement amnendant le
reglement des Taxes, Licences,

  

que tous ses membres se feront
un devoir d'être présents à cette|
réunion, à la fois pour l’avance--
ment de leurs propres Intérets et!
de ceux de leur Socièté Nationa-
Ie

(Communique
 

STATISTIQUES
DEMOGRAPHIQUES
POUR JANVIER 1043

A Saint-Hyacinthe
mois de janvier dernier,
chregistré un total de 36 naissan.
ces, 10 mariages et 24 sépultures
le. En voici le détail pour chacu--
ne: Cathédrale, 17 naissances, 51
pour les trois péroisses de ta vil-
mariapges 61 1 sepalture.: Parois

 

pour le
1 acte,

L'échevin Chabot donne avis <e Notre-Dame-du-Rosaire, 9 nat|
qu'a Li prochaine seance, il pro- ances, À Mariages et 6 sépultu,
poscra l'adoption du renlement res: Paroisse du Christ-Roi, 12,

naissances, mariage «1 4 vepul-
tures,

Des employeurs n'ont

pas encore fait leur

cement el du

rapport au Serv.sélectif
Mise au pcint de M. Roméo Forbes, gérant du bureau local de pla- |

Service sélectif — Les retavdaires doivent le|

|

faire immédiatement — Plusieurs rapports sont incomplets.
Le conseil municipal étudie actuellement un projet de loi pour a-

méliorer le service de l'enlèvement des ordures ménagères—
Les conditions imposées aux vidangeurs. — Les clauses ne sont
pas définitives.

Pour répondre aux voeux de la
population et dans le but d'amé-
liorer le service de l'enlèvement
des vidanges dans notre ville, le
conseil municipal songe à adopter
un nouveau réglement concer-
rant l'enlèvement des ordures
ménagères. Les clauses de ce
projet de règlemnet, préparé par
M. Richer, directeur des services
municipaux, ne sont pas encore
définitives, mais les grandes li-
&gnes du projet sont déjà arrê-
tées.

Ainsi, lorsque ce plan sera en
vigueur, il scra imposé à chaque
personne dont le métier est de
faire l’enlèvement des vidanges,
un permis de S5 pour la premié-
re voiture et de $2. pour chaque
voiture supplémentaire. Ce per-
mis sera émis par le trésorier de
la ville et chaque voiture portera
une plaque numérotée. Aupara-
vant, l'applicant devra obtenir
un certificat du chef de police at-
testant que chaque voiture a été
cxaminée et qu’elle cest conforme
aux prescriptions de l'hygiène

Prix fixes .
Il sera interdit au porteur de
ermis d'exiger des prix plus é-
evés que ceux mentionnés sur
le nouveau tarif. Pour tout tra-
vail a l'heure, i! sera exigé 90
cents pour la première heure ct
60cents pour chaque heure sup-
plémentaire pour une voiture à

 

un cheval, et pour une voitre à
deux chevaux, le prix sera de
$1.15 pour la première heure ot
SU cents pour chaque heure sup-
plémentaire.
Les vidangeurs seront tenus de

faire l’enlèvement des ordures
ménagères au moins une fois par
semaine à tous les logements dont
les occupants en auront fait la
demande.

Il est possible que certains dé-
tails ci-haut mentionnés soient
modifiés, car il reste à faire des
changements assez importants à
ce projet de loi.

 

 

 

ON DEMANDE DE L’AIDE

pouvant consacrer une partie de
leurs loisirs à la distribution des
carnets de rationnement no. 2
durant la semaine du 22 au 27
février sont priées de donner
leurs noms à Mlle Angélique
Beauregard (2748, rue Girouard,
tél 448), membre du Comité lo-
cal de rationnement, ou au bu-
reau central, 855, rue du Palais,
St-Hyacinthe, tél. 32.
En aidant à ce comité,

aidez à gagner la guerre.
30:

LISEZ LE CLAIRON

vous

  

 

M. R. Forbes, gérant du burcau
local de placement ct du Servi-
ce Sélectif, a souligné ces jours
derniers que somedi le 6 février

fuit rapport doivent le faire im-
médiatement. Ces rapports, exi-
pês d'ordre du ministre du Tra-
vail, l'honorable Humphrey Mit-
chell, sont essentiels à l'organi-
sation de la répartition du poten-
tiel humain au cours des pro-
chains mois.

Et, ajouta M. R, Forbes. “le
directeur du Service sélectif na-
tional, M. MacNumara, insiste
pour que chaque employeur (sauf
es cultivateurs et chefs de fa-
mille occupant des domestiques)
fasse rapport, quel que soit le

que certains des rapports

probable au 30 avril.

des rapports que plusieurs

venir au bureau local, deux co-
pies, tel que stipulé au verso des
formules.

 

employeurs qui n'ont pus encore |

nombre de personnes à son em-;
ploi. Le directeur souligne aussi|

déja ‘

‘ !

M. OMER BONIN |

 

 

était 1e dernier jour pour l'envoi MEURT À Al ANS
aux bureaux du Service sélectif \
ation: 18 VE ts spéciaux ‘ ” Lo
pr | ik emilyurs. I R. Madi dernier, le 16 février. est;
Forbes a insisté sur le fait que les décédé accidentellement à l'ége

de 59 ans, M. Omer Bonin, citoy-
jen bien connu de notre ville. 1)
laisse duns le deuil son épouse.
née Alma Lafresnaye, son père.
M. Louis Bonin: deux fils, Mau-
rice ct Raynald, et quatre filies,
yIréne, Gabrielle, Laurette (Mme
Adélard Dutil). Thérèse (Mme
Gilles Blais), oinsi que deux fre-
res, Joseph et Arger Bonin, et
trois soeurs, Rose (Mme Wilfrid
Lefebvre), Eva (Mme Sinai Cour-
noyer), Louisa (Mme Wilfrid Al-
laire).
Les funérailles ont eu lieu ce

.matin, à 9 heures, en la Cuthédra-
{le de St-Hyacinthe, sous la direc-
tion de la maison Jos. Bertrand
Enre.

 

 
 

  

reçus n'incluent pasles employés 0: !
de bureau cet d'administration. |
Tous ces employés doivent ètre NOUVEL OFFICIER ‘
mentionnés dans le rapport. De
plus, certains rapports n'indi-
quent pas lc personnel ouvrier Au nombre des nouveaux of-

ficiers de la dernière promotion
Il a été constaté à la réception ,de Brockville, ont, nous remar-

em-i quons le nom du sous-lieutenant
ployeurs se contentaient d'envo- | Bernard Gaudette, de notre vil-
yer une seule copie, alors qu'il, le. Avant son entrée dans l’armée
est très important de faire par- active, le sous-lieutenant Gau-

i dette était employé de la suceur-
| sale locale de la Banque Royale.
Nos félicitations.

 

NÉCESSITÉ DE MUNICI
LA PASTEU
  

  

Par

T.-D. BOUCHARD

Maire de Saint-Hyacinthe

|

PRELIMINAIRES

la pasteurisation et l’opinion publique.

CH est admis quel est juste of din eres pu-
blie que de produeteur de lait doit recevoir un
prix équitahle pour son travail et que le consom-
materd'un aliment aussi essentiel à la vie de
la famille ne doit payer qu'aint prix raisonnable
pour ce produit de première nécessité. Tout
profit excessif entre le coût au produeteur of le
PRIX AU consommateur doit être éliminé et toutes
dépenses inutiles de manutention par les inter-
médiaires doivent être supprimées dans le but de
ne pas obérer de budget familial et de permettre
aux chargés de famille de donner à leurs enfants
etleurs dépendants tont le lait dont
besoin pour le maintion de leur santé.

«de la manu-
tention due ait se trouvent celles de sa prépara-
Hon setentifique pour le rendre parfaitement
sain et absoliment tnoffeusif pour ceux qui en
consomment, Les grands corps médicaux de
tous des pays recommandent la pasteurisation
conmne seul moyen efficace de de débarrasser de
tous les microbes propagatears de toute espère
de maladies contagionzes ou non, microbes dont
il est un des véhicules favoris quand il n'a pus

ils ont

Parmi les dépenses nécessaire

été soumis au procédé inventé par le grand
Pasteur.

Tous les médecins à Saint-Hyacinthe ap-
prouvent la pasteurisation du lait Ils ond a-
dressé au maire de la ville une requête bien ea-
tégorique pour manifester leur sentiment à ce
sujet. Les adversaires même du projet de con-
trôle par la ville du commerce du lait se déela-
rent en faveur de la pasteurisation obligatoire,
Le Courrier de Saint-Hyacinthe, l'Association
Naïnt-Jean-Baptiste et la Cheanbre de Commerce
des Jeunes se prononcent pour la nasteurisation
et ce, sans équivoques. Ce procédé est done ae-
cepté par tous comme mesure recommmandable of
même nécessaire.

la pasteurisation ne doit pas angmenter
{le prix du lait.

Depuis plusieurs années on demande
conseil municipal d'adopter nn règlement de
pastenrvization obligatoire, Quoique étant un
partisan de da pasteurisation, je me suis object
pour deux raisons principales:

Premièrement, je ne vonlais pas de pasteu-
risation faite ici et là puree que nous ne pou-
VIONS pas avoir de garanties, à moins de dépen-
ser des sommes fabuleuses d'inspection et de
contrôle, que la pastenrisation serait bien faite
Pour moi, la pasteurisation devait être contra
lisée dans une seule usine pour assurer que tout
le Lait était bien traité et sous la surveillance
d’une inspection unique, efficace mais coûtant
relativement pen,

Deuxièmement, je ne voulais pas de pas-
teurisation tant et aussi longtemps que l'idée de
contrôler la distribution du lait en la muniei-
palisant ne viendrait pas protéger le publie con-
tre une hausse du lait livré à la maison.

J'étais au fait des agissements des trusts du
lait aux Etats-Unis et dans les grendes villes de
notre pays ct je ne voulais pas les aider à contrô-
ler le commerce de ce produit à Saint-Hyacin-
the en rendant obligatoire l'établissement d'usi-
nes dispendieuses de pasteurisation. Ces usines,
dispendieuses auraient mis le petit laitier à la:
merci du gros et c’est finalement le public qui
aurait payé pour les pots cussés.

au

sommes-nous mieux, aujourd'hui ?

Depuis quelque temps le prix du lait, chez
le producteur et chez le consommateur, est con-
trôlé par une commission provinciale et le gou-
vernement fédéral intervient pour subvention- |
ner l’achat de ce produit. |

Cela ne change rien à la situation. En ap-|
parence, le lait se vend huit cents la pinte chez
nous, mais, en réalité, le distributeur le vend dix
sents la pinte. A chaque fin de mois le laitier|
reçoit du gouvernement deux cents la pinte pour|
le lait qu’il a livré à ses clients. [1 fait un pro-
fit brut de 15 cents sur chaque gallon que le cul-
tivateur lui vend pour 25 cents cet hiver ct
qu’il lui vendait 21 cents, l’été dernier. Ce pro-
fit brut est donc d’au moins 60%.

Comme il se consomme approximativ ment
2,000 gallons de Lait par jour dans notre ville et
que le profit brut est d'au moins 15 cents le gal-
lon, nos laitiers réalisent done un excédent de
recettes brutes de 4300 par jour, où $2,100 par
semaine, soit #109,200 par année. Le montant
qu'ils paiteut aux produeteurs de Tail n'est pa.
compris dans ces montants qui sont les profits
bruts restant au laitier après qu'il a pavé aux
cultivateurs 2,50 pour chaque cent livres de
lait. La dépense totale est done chez nous de
8291700 par année,

un octroi destiné à disparaître.

l'octroi de 2 cents la pinte payé par le on-
vernement fédéral est un oetroi de guerre desti-
né à disparaître et si le consommateur est apr
pelé à le remplacer plus tard, comme cola est
probable, Te lait se trouvera augmenté de vingt-
“ing pour cent.

Voila une éventualité contre laquelle il est
du devoir de notre conseil de protéger le publie

il y a lieu de se hâter.

Nous d'avons à l'heure actuctle qu'une na
ne pastenrisation a Saint-Hyacinthe, Le
commerce due Lait cst devenn <1 rémunérat ur
que des gens entreprenants songent à le contro-
ter pour leur profit, By a maintenant quelques
cnanes, J'ai appris que deux conmereant= à
valent Vintention de bätir ehaeun une usine de
pasteurisation, C’est pour les mettre bien au
lait que, s'ils les construisent, ils s'expos nt à
une perte sèche que nous avons ned dans le
publie la nouvelle que Saint-Hyacinthe aliait
rumielpaliser la questeurisation et la distribution
du lit, Nous avons l'intention d'indemnicer
cquitablement les laitiers actuels pour le trans
port qu’ils feront de leur eHentéle à la Commis
ton Municipale mals nous ne paderons pas un
011 ceux qui auront voutt s'introduire daus ce
conmeree depuis que notre projet a Ge ron
publie,

'
tue

1}

USINE CENTRALE DE PASTEURISATION.

centralisation nécessaire.

La ecntralisation de la pasteurisation
butenée ssaire à plusieurs point de vue.

D'abord c'est le seul moyen d'assûrer une
pastenrisation hiew faite etan produit nnifon
et de toute première qualité,

Notre usine mimiieipale sera construite
vant des mellleures données des experts dans ha
seicnee de ta préparation et de la pasteurication
du lait. Pnutile de dire qu’elle sevs équipée des
machines les plus mnodernes pour que le procédé
donne Un produit aussi parfait que possible au
point de vue de La pureté, de l'inocuité et du
goût,

Le travail de préparation du lait sera sou-
la surveillance constante d'un chimiste spéein-
lisé ef responsable de ta qualité du produit. Cet-
te surveillance ne peut être possible que dans une
Usine centralisée, d'où la nécessité absolue de la
municipalisation si l'on veut échapper à la do-
mination d'un trust quelronque et à un acerois-
sement exhorbitant du prix de revient.

lavage et embouteillage mécaniques.

Lit Commission, pour assurer une stérilisi-
tion parfaite des bouteilles, leur lavage et leur
remplissage à bon marché, munira l'usine des
laveuse= et des machines embonteilleuses les
plus perfectionnées qui soient sur lc marché.

Ce sera un des multiples moyens d’assurer
be consommateur de la serupuleuse propreté du
produit qu’il achètera.

inspection chez le producteur.

Tout producteur qui désirera vendre son
lait à la Commission devra se soumettre à des
règlements rigides qui assureront les consomma-
teurs que le lait qu’il utilisera a été produit par
(les animaux sains, tenus proprement, traits avec
soin et logés dans des étables bien aérées et n'of-
frant aucun sujet de plainte sous le rapport de
l’entretien.

Des inspecteurs du gouvernement et de lu

(Suite à la page deux)



 

DEUX

Nécessité de municipaliser
la pasteurisation et la
distribution du lait.

(Suite de la page 1)

ville seront constamment sur le oui-vive pour,

assurer la parfaite exéeution de ces règlements’
pour protéger le public.

Tout cultivateur enfreignant co code de con-

ditions nécessaires pour devenir un fournisseur

de la Commission ou essayant de livrer un pro-!
duit trop faible en matière grasse sera impitoya-,

blement rayé de la liste des fournisseurs aceré-”
dités. '

La Commission désire que le consommateur‘

soit assuré d'avoir un produit parfait sous le

rapport de la propreté et de l'hygiène et d'une:

richesse en gras satisfaisante et toujours unifor-

me. C'est la centralisation et la munieipalisa-

tion de l'usine au profit de tous les consomma-’

teurs et non de particuliers qui sont seules capa-

bles de nous donner cette assurance.
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MUNICIPALISATION DE LA VENTE EN GROS DU LAIT

ET CONTROLE DE SA VENTE AU DETAIL.

il faut bien s'entendre.

Quelques personnes qui n'ont pas été mises

au fait des détails essentiels du projet du consuil

municipal ='imaginent que la Commission va

faire le commerce de détail du lait. Cela n'a

jamais été son intention et, connue on le verra

parla suite. la distribution et la vente dulait au

détail seront laissées aux laitiers actuellement -

existants. La Commission ne fera que le com-

merce de gros et ne pourra faire de crédit à per-

sonne. Les distributeurs achèteront leur lait de

l'usine centrale. Ils le paieront comptant en les

recevant et ils auront le droit de le revendre à

leurs clients le prix qui leur sera fixé par la:

Commission. Le protit qu'ils pourront réaliser‘

sur chaque pinte de lait sera suffisant pour leur‘

assurer uu revenu très raisonnable.

Les distributeurs pourront aussi se faire un,
revenu additionnel en vendant à leur profit per-

sonnel tous les produits laitiers ani sortent de

l'Ecole de Laiterie. fromages. crèmes. crèmes à!
la glace. etc. :

réduction des dépenses de distribution.

1

La Commission urganisera un système de

; comment sera sauté le ruisseau ?

LE CLAIRON, SAINT-HYACINTHE, P. Q.

IV- !

MESURES TRANSITOIRES.

Comment passerons-nous du système actuel!
au nouveau ? |

(“ext une question que le publie a le droit de
nous poser ¢t a laquelle je suis heureux de ré-‘
pondre.

Nous n'avons ateunement intention de:
spolier qui que ce soit de droits qu'il a légitime-;
ment acquis.

HUov a actuellement 31 laitiers qui font la
distribution du lait dans notre ville, Ce nombre,
est certainement exorbitant pour une ville de)
la population de la notre, Aucune loi ne limitant,
le nombre des laitiers, il n'y a pax a blamer au-!
cun de ceux qui vivent de ce commerce légitime,|
Mais il te faut pas oublier que c'est toujours le
consommateur qui paie pour les faux-frais et!
les dépenses inutiles de ensemble d'un com-’
meree, Il faut done protéger le publie tout eus
respectant les droits acquis des particuliers. ;Ç

Lit Commission se propose de dédonmnagers
les laitiers actuels en achetant tout le niatériel!
utilisable dont chacun dispose et ve à sa valeur,
courante. La valeur de la elientèle sert estimée
aux gallons de vente par jour, Après le zonage;
la valeur totale sera répartie sur les distrihu-
teurs qui voudront continuer leur commerce!
proportionnellement an nombre de gallons dans)
chaque zone et ceux qui décideront d'abandon-j
ner seront payés au comptant par la Commission
qui se remboursera en chargeant la différence al
ceux qui voudront rester dans le commerce.

Tout le monde sera traité sur le mème phed
et personne ne sera dépossédé injustement au
profit d'un autre. |

Parmi nos laitiers il y cu à quelques-uns quis
n'exereent ce commerce que conne moyen addi-
tionnel de subsistance. Du moment qu'ils seront
convenablement indemnisés des pertes immédia-
tes qu'ils pourraient subir, ils consentiront bien
volontiers à =e trouver um autre nmrode d'emploi
de fortune. Quant à ceux qui resteront dans le
commerce, ils seront assnrés d'un revenn trés
raisonnable qui remplacera. dans ls plupart des
vas avee avantage, les profits qu'ils faisaient
anciennement.

C'est la municipalisation, c'est-à-dire la sai-
ne coopération de toute la grande famille mas-!
Kkoutaine, qui permettra encore une fois de rendre
service à tout le monde sans pratiquement nuire
à personne.  

\

CONCLUSIONS.

livraison par zones de maniere à ce que les dis-| pourquoi il faut municipaliser la pasteurisation |
tributeurs ne parcourent pas inutilement le ter-| at la vente en gros du lait ?

ritoire des uns et des autres. Les produits étant|

uniformes il n'y a pas lieu pourles clients de

faire de préférence pour un vendeur ou pour un

autre.

La longueur de la course étant diminuée le|
distributeur pourra servir dans le méme temps

un plus grand nombre de clients, Ce qui revient
à dire qu'il faudra un nombre moindre de dis!

tributeurs, par conséquent grande économie pour|

le publie consommateur et meilleur service.

économie de temps. ‘

Les laitiers n'ayant plus à s'occuper que de!

la distribution ils pourront consacrer plus de!

temps à la livraison. Ils pourrout ainsi vendre)
un plus fort galonnage ce qui se traduira en dé-,
finitive par une diminution de dépenses pourles!
consommateurs.

J'ai demandé de préparer des statistiques

pourétablir la perte de travail qui se fuit à St-

Hyacinthe parla livraison non zonée des produits

laitiers. Nos 31 laitiers font chacun une course

movenne de 15 milles chaque jour: ils parcou-

rent done une distance totale de 465 inilles par

jour. Quand la ville sera convenablement zonée

dix voitures de livraison feront probablement

l'affaire. La ville n'ayant que vingt et un mil-

lex de chemins d'ouverts, la tournée ne sera que

d’une longueur de deux milles et demi, au maxi-

mum, chaque livreur aura done à parcourir une

distance plus courte d'au moins douze milles et

demi.
(‘’est le publie qui paie pour cette déperdi-

tion de temps inutile comme ce sont les conson-
mateurs qui bénéficieront de l'économie consi-

dérable qui résultera d’un système contrôlé.

La distribution faite dans ces conditions
idéales permettra à la Commission d'exiger pour
la clientèle un service de tout premier ordre.

une entreprise sûre pour la ville.

Ces grandes lignes du projet de municipa-
lisation de la pasteurisation du lait et du contrô-
le de sa vente démontrent clairement que la ville
ne court absolument aucun danger d'insuccès,
Il est impossible qu’elle perde quoi que ce soit
bien que le publie ait tout à y gagner en fait de
qualité de lait et du bas coût de cet aliment.

Ceux qui étaient disposés à ne pas favoriser
ce projet parce qu’ils croyaient quela ville allait
s’immiscer dans la vente au détail, ce qui aurait
pu présenter quelques dangers, l’approuveront,
sans aucune restriction, en constatant que la ville
se bornera à pasteuriser le lait et à le vendre en gros, au comptant, à ceux qui le distribucront
aux consommateurs.

I} y à pour le commerce du lait plusieurs]
raisons de municipaliser sa préparation et sa
vente en gros ainsi que de controler sa distribu-
tion qui n'existe pour aueun autre commierce,
excepté, peut-être, celui de l’ezu.

Depniis cinquante ans enviror, Saint-Hva-
cinthe a munivipalisé la vente et la distribution
de l'eau. Ceux qui vivaient aux tenips qui précé-
dérent la municipalisation de notre service des
caux se rappellent l’eau malpropre qu'il nous
fallait boire à cette époque. le peu de pression
que Nous avions pour comhattze les incendies à
les taux élevés que nous avions & payer pour oc
mauvais service. En outre à tout moment nous
avions une épidémie de maladies contagieuses
qui venait ravager notre population.

L'eunr comme te Lait est un véhienle idéal
pour les microbes: la génération qui nous à pré-
cédés, malgré les protestations d'un petit grou-
pe d'intéressés et de gens ayant peur du progrès,
ne eraignit pas. pour protéger la santé publique
et nous assurer un bon service de protection
contre le feu, de mmnicipaliser la purification et
la distribution de l'eau. Les citoyens en ont re-
tiré des services énormes à tous les points de vue.

Il en sera ainsi du controle municipal du
commerce du lait. Plusieurs des raisons qui exis-
taient pour la municipalisation du commerce de
l'eau existent pour celui du lait.

D'abord la question de propreté du liquide
à consomnmer est aussi Hinportanie sinon plus
pour le lait que pour l'eau, Ou connaît les mul-
tiples dangers de contamination auxquels est ex-
posé le lait à partir de son élaboration dans le
corps de l'animal qui le produit à aller jusqu'à
sa livraison au domicile du consommateur.

Le controle municipal vous assurera que
l'animal est sain, qu'il est logé dans une écurie
bien nette et bien ventilée, que sa traite est faite
avec des précautions sanitaires de tout premier
ordre, que son transport à l'usine centrale ne
l’exposera à aucune détérioration au cours du
trajet, que sa pasteurisation sera faite sous la
surveillance continue d'experts, et que le lait sera
ensuite soumis à tous les meilleurs traitements
scientifiques connus pour le rendre agréable au
goût et parfaitement digestible, tiême pour les
nourrissons. Seule une administration munici-
pale, non intéressée à faire de gros profits mais
tout simplement à protéger la santé et la bourse
du contribuable. peut donner un aussi excellent
produit.

Un service aussi complet pourru être donné
à bon compte précisément en raison du fait que
des employés municipaux ou gouvernementaux
actuellement payés par le public aideront, sans
salaire additionnel, à fuire le service d’ins-

et de la Hiwraison.

‘raison spéciale à Saint-Hyacinthe pour municipaliser.

une triste expérience personnelle. |

 

pection et de contrôle des troupeaux, des écuries

Chaque ville a le droit, pour sa bonne admi-
nistration, de profiter des avantages particuliers
qui lui sont offerts par sa situation géographi-
que, par ses conditions économiques ou par ses
institutions industrielles, conmnerciales ou édu-
cationnelles propres. '

A Saint-Hyacinthe nous avons Paviantage
d'avoir lBcole d'Industrie Laitière, une des plus
vieilles institutions de même nature du continent.
Cette école appartient au gouvernement provin-
clal et c'est tei qu'est le centre d'instruction pra-
tique de toux ceux qui veulent vivre de l'indus-
trie laitière, Le gouvernement provincial est
désireux” de rendre la plus complète possible
l'instruction qui est donnée dans cet établisse-
ment et l'étahlissement à Saïint-Hyvacinthe d'une
usine moderne et modèle dé pasteurisation et de;
préparation du lait pour consommation domes- |
tique permettra aux professeurs de cette deole|
de perfcetionner leur enseignement au miaxi-
mane En effet les élèves verront dans les opé-
rations de cette usine centralisée comment doit
s‘opérer dans fa pratique la purification, Lu sté-
vilisation, l'homogénéisation et la préparation
finale du lait destiné à la consomation humuai-
ne en nature.

(“est pourquoi le gouvernement fournira à
l'usine centralisée ses experts pour en contrôler
la marche et aidera autrement à "’étahlissement
et an maintien de l'étahlissement munieipalisé.

Ce n'est qu'à Saint-Hyacinthe qu'on peut
présentement jouir de cet avantage; personne
ne pourra blâmer nos citoyens de s'en prévaloir
car tout en se procurant un lait pur et à bou
marehé ils rendront possible l'amélioration cou-
sidérable de l'enseignement pratique d'une des

 

 branches les plus importantes de l'industrie
laitière,

la preuve évidente de la valeur de |

la pasteurisation bien faite.
+

La ville de Saint-Ilvacinthe rendra aussi
un grand service à la seience médicale et par
conséquent à toutes nos populations en permet-,
tant à nos médecins hygiénistes d'établir claire-
ment le poureentage d'amélioration de la sunté
humaine produit ques Vétablissement d'un svstè-
me parfait de vente de lait pasteurisé, i

Tous les médecins s'accordent à dire que
le lait non scientifiquement préparé est la cause
d'un trés grand nombre de maladies qui s'utta-
quent aux enfants et aux adultes. Comme dans
la ville de Saint-Hyacinthe il n’y aura de vendu!
que du tait parfaitement préparé suivant les Plus,
récentes données de la science, on constatera ra-
pidement la diminution considiérable de diverses
maladies qui déhilitent ou font mourir an grand
nombre de nos petits et même de nos personnes
-
CESage .

J'ai fait personnellement une bien triste
experience des dangers des produits laitiers cou
taminés, Je voudrais qu’elle ne se répéta pas
plus longiemmps chez tuez concitoyens.

Quarel je suis parti pour l'Allemagne et!
l'Angleterre en décembre 1933. pour aller voir
fonctionner des moteurs conmne ceux que nous
devions acheter pour notre usine municipale
Cteetrique, quelques jours après mon départ, mon
Cpouse est tombée mulade. Elle avait été frup-1
pee par la fièvre typhoïde,

Mon voyage, exclusivement d'affaires, fut!
trés bref, En effet je ne fus absent que trente
vourtes journées de la ville de Saint-Hracinthe.
Sachant que j'avais décidé de précipiter mon
retour en toute éventualité, pour ne pas me ercer
d'anxiété it.utile, où ne m'avisa de ku maladie de
mon épouse qu’au moment où. revenu à New-
Yorks, je téléphonai à ma maison. J'arrivai le
lendemain, au matin. pour apprendre la gravité
de son état. Dix jours plus tard, malgré tous
les soins dont elle avait été l’objet pendant sa
maladie, elle mourait, terrassée par le fléuu
presque toujours fatal dont la contagion est. le
plus souvent, transmise par le lait non stérilisé.

Les médecins ‘le mon épouse firent Une en-
quête pour retracer l'origine de son infection,
Nous n’achetions à la maison que des produits
laitiers censés pasteurisés. On finit, cependant,
par découvrir que notre livreur n'ayant pu se
procurer de crème à l'usine de posteurisation en
avait achetée d'un cultivateur pour nous la
revendre,

 

Une enquête chez le cultivateur révéla qu'il
y avait de la typhoïde chez lui «L que la crème
qu’on avait servie à mon épouse avait été relroi-
die dans ur puits évidemment la source empoi-
sonnée.

C’est là la triste expérience qui m'a enseigné
le grand avantage qu'il y aurait eu pour moi ct
mes concitoyens d’avoir, dans le temps, un con-
trole municipal efficace comme eclui que nous
proposons sur la pasteurisation et la distribution
des produits laitiers. Mon épouse serait proba-
blement à mes côtés et combien d’enfants ct d’a-
dultes feraient encore la joie de leurs familles
qui ont été fauchés par des maladies transmises
parle lait, sans que personne ne s'en doute même,
durant les neuf longues années qui se sont écou-
lées depuis le 14 janvier 1934, date fatidique où
le deuil est venu assombrir mou foyer pour tou-
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c'est le moment d'agir,

A Montréal le prix du lait au distributeur
est rendu à 1214 cents la pinte, T1 est de 21/ cents
plus élevé qu'à Saint-Hyacinthe. Pour un lait
qu'il achete a $2.50 le cent livres du producteur
le grand vendeur de lait recoit de son client et
du gouvernement 45.00, soit 100% de plus qu'il
ne paie. Si le conseil municipal et la population
de Saint-Hyacinthe ne sont pas assez clairvo-
vants pour se protéger, qui va nous garantir con-
tre les dangers certains d'un traitement de
même nature ?

La ville a l’avantage d'avoir tin conseil com-
posé de patriotes et d hommes désintéressés qui
te craignent pas de faire ce que leur commande
l'intérêt public. C’est à la population d'en pro-
fiter en secondant à cent pour cent le travail
qu'il fait pour protéger la santé et le budget
familial des contribuables.

On admettra que ni le maire. ni aucun des
échevins, ue peuvent personnellement faire un
sou avec lu pasteurisation et la vente contrôlée
du lait; tout ce qu'ils peuvent s'attirer de cette
réforme ce sont les tracusseries qui leur seront
créées, non seulement par ceux qui sont intéres-
ss personnellement à maintenir le vieux systè-
me mais surtout par les affidés au dehors aux
trusts du lait qui craignent que l'expérience de
Saint-Ilvacinthe ne leur soit fatale.

Déjà. il va en dans notre ville une assem-
blée pour tenter de décourager un des meilleurs
mouvements qui n'aieut jamais été lancés à
Saint-Hyacinthe. Ce sont des orateurs, la plu-
paut de l'étranger, qui sont venus pour nous
cuseigner ve que NOUS avons à faire pour nous
bien administrer chez nous. La reception plutôt
froide qu'ils ont recue du petit auditoire qu’on
a réussi à réunir pour les entendre à dû leur
faire comprendre que les Maskoutains croient
qu'ils sont capables de se gouverner eux-mêmes,
dans les choses qui les concernent particulière-
ment.

Tout Le monde peut et doit aider à la réussite
rapide de cette entreprise locale qui mettra
encore notre ville en tête du progrès sur la ques-
tion de la vente a prix raisonnable du bon lait
et de la protection de la vie de nos enfants et de
nos adultes. 11 s’agit tout simplement d’encou-
rager par une approbation presque unanime le
travail de ceux qui sont à la tête de ce mouve-
ment et de décourager avec fermeté la campagne
de ceux qui dans notre ville représentent, d’une
facon intéressée ou non, les intérêts des trusts
étrangers où de leurs affidés locaux. Que tous
ceux qui aiment leur ville et ses institutions
progressives se fassent des apôtres de la réalisu-
tion, à brève échéance, de ce projet de protection
publique.

Que notre grande famille maskoutaine soit
encore une fois unie pour aider tous ses membres
à s’approvisionne» d'un lait pasteurisé mais
suivant les méthodes modernes qui le conservent
appétissant, agréable an goût, facilement diges-
tible pour tous les estomaes, à l'épreuve de tous
les microbes qui engendrent les maladies ct qui,
en outre, pourra se vendre à bon marché pour
le plus grand avantage de nos familles nombreu-
<ex of de toutes celles qui ne sont pas favorisces
de la fortune. C'est un mouvement humanitaire
qui doit être encouragé par tous les consomma-
teurs de bon lait et même par ceux qui n’en boi-
vent pas.

Tout en aidant les pauvres gens que la cha-
vité nous commande d'aider, nous protégerons
toute notre population contre plusieurs épidé-
mies dont nous avons souffert jusqu'ici et qui
continuent à menacer nos enfants et tous ceux
qui peuvent venir en contact avec du lait conta-
miné par la malpropreté, l’ineurie ou la négli-
gence coupable de certaines personnes qui sont
actuellement mélées au commerce non contrôlé
dulait.

Que tous nos bons citoyeus veillent et qu’ils

ne laissent pas les intéressés du dedans ou du
dehors tenter de déformer l’opinior: publique sur
un projet aussi sain et salutaire que celui de la
municipalisation de la pasteurisation et de la
vente en gros du lait, avee, comme conséquence,
le contrôle de sa vente au détail oui continuera
d'être faite parles laitiers actuels,

T.-D. BOUCHARD.

PS. -- Je serait heureux de recevoir verba-
lement ou par écrit, de toute personne, homme ou

femme de famille ouvrière ou autre qui désire-

rait aider à la réalisation la plus parfaile possi-
ble de ce projet, tout renseignement ou tole

; fy | wo à l'améliorer. — T.-D. B
sugyestion de nature à l'ametiorer. -D. b.
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VIVIANE ROMANCE ET ROGER DUCHESNE mledetenouSabu.prin|BBOTT ET COSTELLO REVIENNENT AU CORONA [LE C.P.C. COMMENCE LA | = re

AU CORONA, DIMANCHE, 21 FEVRIER

“GIBRALTAR” avec les artistes ci-haut mentionnés ainsi que Eric

Von Stroheim, Yvette Lebon et Abel Jacquin — Le second film
au programme: “LE TRAIN POUR VENISE".

dra l'affiche au Corona, dimanche
le 21 février, est un drame de
contre-espionnage. C’est une a-
venture mouvementée où l'on
voit un officier anglais se désho-
norer pour les beaux yeux d’une
danseuse espagnole, trahir son

Le film “Gibraltar” qui anche|

pays, s'évader et devenir compli- |
ce d'un espion.
Un coup de théâtre nous révè-

le que tout cela n’était qu'uni
stratagème de Intelligence Ser-|
vice” pour duper un adversaire
redoutable. La richesse de péri-
pétics s'accroît encore par la qua-!
lité de l’action et l'ambiance du:
décor. Une interprétation de
qualité assure au film des carac-
tères en profondeur et des per-
sonnages bien types. Les charmes
de Viviane Romance associés à
un réel talent justifient la con-|
fiance que met en elle le mysté-.
ricux espion incarné par Eric
Von Stroheim: Roger Duchesne!
joue le faux espion avec aisance.

Rvette Lebon est une churman-
te ingénuc aver tout ce qu'il faut
de romancsque, tandis que Geor-!
ges Flamant est un espion tres:
véridique. Les cinéphiles verront -
dans ce film des documents pho-!
tographiques qui les intéresse-
ront au possible.
Le second film a ce même pro-

gramme sera “LE TRAIN POUR:
VENISE” interprété pur Victor
Boucher, Huguette Duflos, Max
Dearly ot l'auteur. Louis Ver-
neuil. La trame comique est sim-

ple. Michel Ancelot est un grand
éditeur trop oceupé à Paris, pour
aller retrouver sa femme, instal-
lée à Nice depuis deux mois. Cel-
le-ci a un certain goût pour E-
tienne de Boisrobert, jeune oisif.
dont l'ambition secrète est de se
faire une réputetion de sculpteur.
Le père de Caroline est tout à
fait disposé à seconder leur pro-
jet d'un mariage aussi prochain
que possible, aprés divoree natu-
rellement. Mais le mari arrive,
il devine ce qui se passe, acea-
pare Etienne, en fait son intime,
I'accable de sa protection, et voi-
là le jeune homme détourné de
son amour par cette amitié im-.
prêvue. De dépit Caroline laisse
tomber Etienne et c'est avec Mi-
chel qu’elle prendra le train pour
Venise. En cffet “Le Train pour
Venise” est une comédie aimu-
ble, adroitement menée dont tous
les personnages sont vraisembla-
blement sympathiques et puis M.
Verneuil, l'auteur de cette piè-
ce, laisse un peu piétiner ses gens
sur place, se tiant a des mots.
pour faire rebondir l’action.

Avec un tel programme a l'af-
fiche du Coronu, les cinéphiles
ne manqueront pas denvahir ce
populaire établissement diman-
che le 21 février en matinée et
soirée.

Un sujet court interessant el
les dernières actualités françai-
ses filmées conpléteront ce pro-
gramme.

 

SABU DANS “JUNGLE BOOK” AU CORONA,
JEUDI, VENDREDI ET SAMEDI, 25-26-27 FEVRIER

 

Second film au programme “BROOKLYN ORCHIDS” avee Wil-

liam Bendix, Marjorie Woodworth et Grace Bradiey.

“Jungle Book” raconte la vie
de la jungle avec tous les drames
qui peuvent s'y dérouler. Ce film |
est l'une des meilleures réussites
de la pellicule en couleurs natu-
relles. En outre c'est sûrement;
une oeuvre où la fécrie s'est vue
le mieux et le vlus favorablement
exploitée. C'est bien en réalité le
film que tous les cinéphiles ne
devraient pas manquer de venir
voir. Sabu, un jeune garçon bru-
ni par le soleil e! développé com-

me un athlète, ost perché sur une
branche d'arbre au-dessus d'une
rivière limoneuse, Soudain par
un coup de sifflet, il se jette à la
nage el traverse soudainement de
l'autre côté de cette rivière. Du
marais surgit sournoisement un
crocodile qui se met à le suivre:
ct puis &ux bords de la rivière.
on suit la course avec unsiété.
Heureusement le nageur aborde
la rive sain et sauf. Voici l’une
des scènes dans lesquelles l'on |

rôle avec une étonnante vérité et'
un réalisme saisissant.
Joseph Calleia et John Qualen

font aussi partie de la distribu-
tion et apportent à cette produc-
tion un cachet tout particulier.

Il faut voir ce film pour s’en
rendre compte, car quand bien
même l'on voudrait vous donner
des explications. vous ne pouvez
jamais vous douter combien les
metteurs en scène ont couru des
risques pour réaliser cette mer-
veilleuse production de Rudyard
Kippling et son roman de la jun-
gle.
Donc nous vous invitons une

dernière fois à venir voir cette
émouvante histoire en couleurs
qui promet de vous intéresser au
plus haut point.
Comme second film

gramme vous verrez “BROOK-
LYN ORCHIDS” avce William
Bendix. Marjoric Woodworth et
Grace Bradley, les principaux in-
terprètes. La direction de ce po-
pulaire établissement ne pouvait
fuire un plus heureux choix qu'en
mettant ce film à l'affiche.

C'est un autre film qui obtien-
dru ici un succés si l'on en juge
par ceux déjà obtenus dans les
grands centres d'Amérique. où il
a reçu jusqu'ici la faveur d’un
public nombreux et enthousiaste.
Le public maskoutain est vrai-

ment favorisé de pouvoir à son.
tour apprécier sa haute valeur.
Les scènes cemiques se succe-

dent avec une mise en scène re-
marquable aux tableaux de toute |
beauté, car ce film se déroule
dans une atmosphère qui fait va-
Inir la haute tenue d'une grande
comédie cinématographique.
Un sujet court des plus intéres-

sunts complètera ce programme
qui sans doute uttirera des foules
nombreuses au Corona, jeudi,
vendredi et samedi, les 25. 26 et
27 février prochain.

RETRAITESÀLA VILLA
| SAINTE=JEANNE D'ARC
|

 
au pro-

 
 

 

Prochaines retraites fermeus:
Du 12 au 15 fevrier: Demoisel-

les,
Du 15 uu 18 fevrier: Demoisel-

les. oo ;
Du 18 cu 21 février: Dematsel-

jos. oo |
Du 22 au 25 février: Demoisel-

es.
Du 26 février zu ler mars: De-

moiselles,
Du 9 «au 12 mars: Demoiselles.
Veuillez faire réserver imme-

diatement votre place en vous à-
dressant à la Directrice de ta Vil-

 
la Ste-Jeanne d'Arc. Saint-Hya-1
cinthe. Tél, 1046. | | rin.

LUNDI, MARDI ET MERCREDI, LES 22-23-24 FEV.

 

“RIDE EM COWBOY" avec les deux comédiens ci-haut mention-
nés, assistés de Dick Forand et Anne Gwynne — Second film
“DESPERATE CARGO" avec

Cette fois-ci nous retrouvons
nos deux comédiens dans un au-
tre film sensationnel tourné dans
l'Arizona qui fournit les décors
naturels des ranchs du sud et de
la Californie.

C'est une des plus drôles co-:
médies encore conçues par ces
deux célèbres comédiens Bud Ab-
bott et Lou Costello. Ils sont ad-
mirablement secondés par: Dick
Forand, Anne Gwynne, Johnny
MueBrown, “The Merry Macs”,
“The Buckaroo Band” et les,
“Ranger Chorus”. !

On les a beaucoup applaudi
dans "KEEP ‘EM FLYING”: on
lcs verra à l'oeuvre dans “RIDE
‘EM COWBOY", une déchirante
comédie que wus les cinéphiles
du Corona ne manqueront pas de!
venir voir, lundi mardi et mer-!
eredi, les 23-23-24 février pro-|
chain.

 

Ralph Byrd et Carol Hughes.

Comme second film au pro-
gramme, on verra “DESPERATE
CARGO" avec les artistes Ralph
Byrd et Carol Hughes. C’est un
film remarquable par l'intensité
de son action et le réalisme de la
mise en scène. Certaines scènes
sont exceptionnellement vivantes
et les vedettes de ce film contri-
buent à son succès.  L'intrigue
est rapide et les développements
de cette histoire  passionneront
les cinéphiles. Les aventures de
ce cargo sont pleines de mystè-
re et il vaut mieux laisser aux

| spectateurs le plaisir de les dé-
couvrir eux-mêmes. C'est un film
d'action que les amateurs d'émo-
tions fortes ne manqueront pas
d'apprécier.
Un sujet court sera le digne

complément à ce superbe pro-
gramme double mis à l'affiche
du Corona les 22-23-24 février
prochain.
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Retraile de décision !
Mercredi, 17 février. — Les é-

lèves des trois classes supérieu-
res font actuellement une retrui-
te fermée, dite retraite de déci-
sion. Messieurs les Finissants ont
eu la leur samedi. dimanche et,
lundi derniers. Actuellement c'est
le tour des Mathématiciens. Les
Rhétos seront en retraite vendre-
di, samedi et dimanche prochains.

»

Le R. P. Georges-Albert, O.F.M.«
; prêche les trois retraites.

2 professeurs malades }
* M. l'abbé Joseph Lemay cest à!
l'hôpital depuis une dizaine de
jours, où il fut transporté à la!
suite d’une synrope. Son état s'a- |
méliorc.
M. l'abbé Maurice Lecomte,

atteint d'une pleurésie, a dû lui!
uussi gagner l'hôpital et il a fal-
lu lui donner un remplaçant. !
Dans ce but les élèves des deux
divisions de Belles-Lettres ont;
été réunis en une seule division
que divigera M. l'abbé J.-P, Mo--

M. l'abbé Ls-Philippe St-
Martin. jusqu'ici professeur de
Bolles-Lettres, 2€ division, rem-,

placera M. Lecomte comme pro-
fesseur de Méthode lère division.

Congé
Lundi prochain, le 22, nous au-

rons grand congé à l’occasion du
sacre de S, E. Mgr Mare Lacroix,
ancien élève du Séminaire.

Liste des premiers de classe

Les classes de Philosophie et
celles de Belles-Lettres n'ont pas
eu de rapport hebdomadaire.
Rhétorique A: J.-P.

reux, Saint-Judes.
pithétorique B: F. Desparts, St-

ie.

Lamou-
|
 

Versification A: J.-L. Lemon-
de, St-Jean-Baptiste.

Versification B: R.
Granby.

Tétrault,

Méthode À: J. Chagnon, St-
Pic.
Méthode B: M. Borduas, Marie- |

ville. !
Syntaxe A: J. Marquis, Gran-

by.
Syntaxe B: C. Graveline, St-

Barnabé.
Syntaxe spéciale: R.

St-Hyacinthe.
Eléments-latins À:

rele, Ste-Madeleinc.
Fléments-latins BB:

Ste-Victoire.
Eléments-latins C: Yves Tousi-

gnant, St-Hyacinthe.
Eléments-français: Robert Gau-

det, St-Hyacinthe.

Pelletier.

J. Mare-Au-

M. Dupre,

i
}
'

|

|

DISTRIBUTION DES
MASQUES * GAI

Le Comité de Protection Civi-
le local a tenu, mardi soir der-
nier, au manège militaire de la
rue Laframboise, une autre de
ses réunions hebdomadaires qui
a été des plus instructives et des
plus intéressantes.
On y a également commence la

distribution d'une centaine de
masques à gaz aux membres du
C.P.C. de St-Hyacinthe et du
Village St-Joseph. On continue-
ra cette distribution a la pro-
chaine réunion qui se tiendra
mardi, le 23 courant.
Mardi soir dernier, une interes-

sante conférence a en outre été
donnée par le sergent Roy du
Régiment de Saint-Hyacinthe,
conférence dont tous les mem-
bres du Comite tireront d'excel-
lents avantages dans leurs aeti-
vités futures.
Le programme de la semaine

prochaine comportera, tous ap-
prend-on, outre les cours habi-
tuels, une représentation cinéma-
tographique des plus interessan-
tes,

L'assiduité apportée par tous
les membres du C,P.C, de tous les
quartiers de la ville aux diverses
réunions se poursuit toujours et
l'intérêt que nos citoyens portent
a cot interessant mouvement ls.
se présager d'excellents vesul-
tats pratiques.

 

| Placement Recommande
TAés -

LA COMMISSIO
CATHOLIQUES

OBLIGATIONS +

vilège sur le revenu fourni pa
cité de Montréal est tenue de
pavables à 14 Commission, les

PRIN Ton, op

Prospectus. -

“DESJARDINS.
.VALEURS DE

Ldiiee "Banque d'Epargne’

206 ouest, rue St-Jarques

MONTRÉAL.  

ÉECHFANT

ax Les tonds provenant de cette émission serviront n
rembourser deux émissions.

Le service de La dette ohligatone constitue un premier pri

des intérets el de l'amortissement des oblicitions

AS tue Ste-Cecile

\SALLHHHR F0

N DES ECOLES
DE MONTREAL
AMORTISSARLES

"1FN 1950 Là }

_

r l'impôt scolaire, puisque la
tetenir, à Mêtte les sommes
tons requis pour le paiement

scolantes.

UN ÉREL COUR

ur demande.

COUTURE INC.
PLACEMENTS,

Fdince "Banque Frovincrale

14} Avegue St-Françors

SE-HYACINTHE, PLU.       
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wa PRIX REDUITS TOUS LES JOURS DE LA SEMAINE w ;
(EXCEPTES: LES SAMEDIS, DIMANCHES ET FETES) | ,

/
( @ JOURS DES MATINÉES : MARDI - JEUDI - SAMEDI à 1.30 hre ;

x EY ! @ TOUS LES SOIRS : REPRESENTATION a 7.30 hres rial /

PLUS TAXES $ @ DIMANCHE : CONTINUEL A PARTIR DE 1.00 hre. l PLUS TAXES |

 

Samedi, 20 Février, en Matinée et Soirée

SUR LA SCENE

 

directement de New-York et Boston}

SUR L'ECRAN

0000000300306 00
It’s your cue for laughter when
a siow-burning

HUNK OF MAN
gets the

MUG-BUG BLITZ
froma

and becomes a

BALL OFFIRE
with

BARBARA STANWYCK

GLAMOUR-DISH_4
  

 

GARY COOPER 4 x0
000000003 0.00 00.0

gy

Second film au programme

“Escape nom

Hong Kohg

Leo CARILLO, Andy DEVINE, Marjorie LORD

|

 

 

Dimanche Seulement, 21 Février
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L’espionnage et le sabotage sont a la page

dans ce grand film !
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Second film au programme
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Lundi - Mardi - Mercredi, 22 - 23 - 24 Février

 

Les © AS du rire, nous reviennent

au CORONA!

BUD LOU
ABBOTT « COSTELLO

“Ride’Em
Cowboy”

avec

 
 

Dick FORAN et Anne GWYNNE

 

AVESIEINE

Second film au programme

  

Ralph BYRD,

Carol HUGHES
dans

DESPERATE CARGO
Py
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ALEXANDER KORDA

presents
  

  with SABU -105trn cauctia-sonn
GUALEH« IRANK PUGLIA «ROSE MARY
Di CAMP-PAIRICIA O'POURÉE RALPH BYRD
Copcted y DOLTAN FOUR02 cases ra Ur sed Arts   

     

     

   

   

 

ver Shiels CALUACHIR - Florin MOUAKLI
Leonid KINSKY - Directe“ b KUNT REVMANE

Extra! Samedi, 27 Fév., en Matinée et
EN PLUS DU PROGRAMME

‘ “i 1pa<Ÿ
F A Rat; @ h 8 ga

pp ta ds An 2

Soirée VAUDEVILLE



QUATRE

Nouveaux
SUCCES

 

cette
semaine
 

Pour VEN.et SAM. - Matinée Samedi

SANS SOUCIS DU DANGER...
Ce garçon né de parents très
riches devient furieux de co-

lère et fait la chasse à une

bande de racketeers du trans-
port !
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‘JACK HOLT.
"HOLT OF THE
RET SERVICE" J
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— EVELYN BRENT
TOLUMSIA CHAOS MAT”,

Le meilleur trio

des films d'action !

LES CS MESQUITEERS

SHADOW
the

SAGE
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LE CLAIRON, SAINT-HYACINTHE, P. Q.

LAUREL ET HARDY DANS UN FILM QUI VA SURE-
MENT CHASSER VOS SOUCIS, AU MASKA

milieu de sa gloire et un garçon
“A-Haunting We Will Go” pour dimanche et lundi. — Second film de table (Henry Fonda) qui l’ai-

au programme ‘’The Big Street”, avec Henry Fonda et Lucille ‘me et qui ira jusqu’au crime pour
Ball. prouver la profondeur de son a-

mour.
Cette intrigue permet au com-

positeur du scénario, un journa-
du Maska pour dimanche et lun-| Entre-temps, nos deux héros liste de la grande ville américai-
di, les comiques Laurel et Har-' deviennent membres de la troupe 'N€- D&mon Runyon, de brosser
dy viennent aux prises avec le;du magicien. Les gunmen les re- UNE étude de caractère que l’onmagicien Dante. …  |Pérent au cours de la première "est pas accoutumé de voir au
Les deux mimes sont célèbres |représentation ct veplent leur Cinéma. La chanteuse fait preu-

pour les décombres qu'ils sont ca-| faire résoudre le mystère des cer. Ye d'un bout à l’autre d'un égois-
pables d'accumuler sur leur pas- cueils intervertis. Ce qui donne me, d'unesoif d'argent et d'unesage. Tout ce qu'ils ont fait dans! lieu à une chasse armée dans les, VAnité qui semblent en faire Ie
leurs films précédents n'est rien à coulisses et sur le plateau et sus-. Prototype de la femme vaniteu-côté de cequ'ils réussissent dans| cite plusieurs scènes franchement|$e et insatiable. Le garçon de ta-
A’ Haunting We Will Go". C'est! désopilantes. ble, c'est l'amoureux malheureux,
une chose àvoir. “The Big Street”, qui sera le (satisfait de son sort pourvu qu’il

Il y a déjà assez longtemps que second film au programme, nous SE sente près de l'objet de sa
Laurel et Hardy n'ont pas tour-| donne une vue aiguë des dessous | flamme.
né de film. Is ont fait bonne pro- de la vie new-yorkaise, notam-' Un sujet court completera ce
vision de “gags” et les prodi- | ment des milieux où l'on s'amu- programme du Maska.
guent dans “A' Haunting We;
Will Go”.

Le magicien Dante, que l’on |
voyait à l'oeuvre au Majesty's la
saison dernière, accomplit dans]
le film des trucs que l’on n’a pas
encore vus à l'écran.

UNE COMEDIE LEGERE EN DE TRES RICHES

Sheila Ryan et John Shelton "> DECORS EN COULEURS, AU MASKA

reux dont la vie serait bien heu- “Springüme in tue Rockies”* avec Betty Grable et John Payne, poul

Leetnaladresses deStan mardi, mercredi et jeudi, les 23, 24 et 25 février — Second film
naient contrecarrer sans cesse au programme: “Man's World”, avec William Wright et Mar-

leurs projets. garet Chapman.
Le tout se termine en Cour, où LoL

les deux comiques amenent i| Les cinéphiles
leur insu de redoutables crimi-/ront le plaisir

et où le fils à papa dépense son
argent. Dans ce cadre évoluent
une chanteuse de cabaret (Lu-
cille Ball) devenue invalide au

 

Dans le film “A Haunting We, cien Dante est substituée à la
Will Go”, qui prendra l'affiche «première.

 

 

 
 

du Maska au-;sentés en couleurs naturelles et
de voir, mardi,!que plusieurs scènes se déroulent

nels. | mercredi et jeudi, l'excellent film dans les paysages enchanteurs des
Les comédiens incarnant des! en couleurs “Springtime in the Rocheuses canadiennes, au lac

vagabonds pourchassés par la po- Rockies”. Louise. Il n'en faut pas davanta-
lice, tombent dans les rêts d'une C'est une production dont on ge pour faire de “Springtime in
bande de gunmen et reçoivent admirera non seulement la beau- the Rockies” un des plus magni-
une mission à remplir, celle de te des décors naturels, mais aussi fiques vaudevilles filmés encore
.ransporter par train un cercueil l'interprétation, le chant et la présentés à l'écran.
Jans une ville éloignée. En cours Musique. _ I fait bon de voir “Springtime
de route, une bière identique ap-| L'intrigue est disne d'intérêt in the Rockies”. Les comédies
partenant à la troupe du magi-{car on la doit à Somerset Maug- Musicales du genre aident à

ham et à son ouvrage intitulé Mieux affronter la vie et à ou-
 
 

    

      

 

  

   

Montrés DIMANCH
"BIG SIREET" nous dome ŸPEO
une vue aigue des besoins de la vie

new-yorkaise... nolamment des mi-

ieux où l'on s'amuse, où la pègre

complote ses coups... et oi le fils 2 gS

papa dépense son argent !
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HENRY LUCILLE

FONDA - BALL
In DAMON EUNYONW'S

  
  

ih
BARTON MaclANE + CUGENE PALLETTE
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CONTINUEL DIMANCHE

DE 1.00 HRE A LA FERMETURE

Km À LA BONNE HEURE ! \sesmusiciens,touràtour,font

C’est

STAN

“+ LAUREL - HARDY

0“a

Voilà qui va sûrement

servent une ripopée de majie

Sheila Ryan + John Shelton
Don Costello» Elisha Cook, Jr. /

“The Mixture as Before". Cepen- blier pendant quelques heures
dant, on est porté à l'oublier, tant les mille et un petits tracas de la
les scènes prises séparément nous Vie quotidienne, .
lenchantent. Cesar Romero, Bet- Le second film à l'affiche
ty Grable, John Payne, Helen “Man's World”, montre un ingé-
i Forrest, Charlotte Greenwood, hieur construisant un tunnel pour

arriver a une mine destinée a aug-
menter la production de guerre
des Etats-Unis. Les principaux
interprètes sont William Wright
et Margaret Chapman.
“A Man's World”, est un mon-

de où les hommes ne posent point
de question, où les femmes ont
un passé et où les espions ne
comptent sur aucune pitié.
Un sujet court complètera ce

programme du Maska.

ECHOS MONDAINS

Fiançailles
Mme Ephrem Brodeur, de St-

Hyacinthe, fait part des fiançailles
de sa fille Estelle au docteur Lo-
mer Cayer, de Québec, fils de M.
et Mme Georges Cayer, de Saint-

‘montre de leur talent. Peu de
(films ont mis en évidence autant
de chanteurs distingués et d'aus-
si gracieuses artistes.

Parmi les chansons populaires
lancées dans ce film, citons “Run
Little Raindrop Run”, “I Had the
Craziest Dream”, “A Poem Set lo
Music”, ‘Pan American Jubilee”,
des réputés Mack Gordon et Har-
ry Warren. Harry James, son or-
chestre et ses solistes nous offrent
en outre “Chiri Chiri Bin”,
“Trumpet Rhapsody” et “You
Made Me Love You”.

Betty Grable y étale la fasci-
nante harmonie de ses traits et
de ses lignes dans plusieurs nu-
méros de danse; Carmen Miran-
da donne de nouvelles exhibitions
de son art chorégraphique inimi-

chasser vos soucis !

Stax et OLIVER qui vous

noire et de facéties !

  

    
 

OLIVER

table et de ses chansons entrai- Hyacinthe.
nantes; John Payne apporte son Réception:
élégance et son jeu irréprochable
en plus de prêter sa voix à l’in-
terprétation de quelques chan-
sons; l’orchestre d'Harry James
|and Music Makers accompagnent
chants et danses à un rythme en-
diablé; enfin Cesar Romero, Char-
lotte Greenwood ct Edward E-
verett Horton fournissent la par-

| tie comique de l'ocuvre, ce qui
n'est pas peu dire.

Le tout est présenté dans de
riches décors mis encore plus en
relief par le fait qu'ils sont pré-

Le bal annuel des officiers du
régiment de Saint-Hyacinthe a eu
lieu samedi dernier, le 13 février
dans les appartements du mess
des officiers, Parmi les personnes
présentes mentionnons: le It-co-
lonel ct Mme Eugéne Payan, le
colonel et Mme Léopold Cheva-

 

with Roland Pothier, le It-col. R. Bra-
bant, le major Paul Bousquet,
Ottawa, le major H. C. McLean,
C.O.C. Toronto, le capitaine et
Mme Marcel Gosselin, le com-

 
mandant ct Mme A. P. Musgrave,

 

Seulement pour 3 Jours,

BETTY
* GRABLE

JOHN
* PAYNE

CARMEN
* MIRANCA
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MAR. - MER. - JEU.
Les plus brillantes étoiles d’Hollywood
dans le plus éblouissant succés musical...
FILME EN COULEURS NATURELLES

dans de très riches décors !

RINGTIME |
INTHE ROCKIESCHARLOTTE GRÉENWOOD-EowARD EvERETT HORTON

MATINÉE MERCREDI
A 2.00 HRES

le capitaine ct Mme Jacques
Bousquet, Montréal, le capitaine
et Mme Maurice Bernier, le lt et
Mme Stan. Déry, le It et Mme J.
B. Wadsworth. R.C.N., le It. Jim-
my Flavel, le it. J. Laprade, le
docteur George G. Meade. MM. et
Mmes Victor Chabot, P. Lafram-
boise, W.K.L. Anderson, Lucien
Nolin, Raoul Lassonde, Eddy Gi-
rouard. Vital Carrière, Oscar La-
pointe, Samuel Bourgeois, C. La-
palme, Laurent Sylvestre, Lionel
Caron, Montréal, Yves Bousuet,
Valleyfield, J. Marshall, 1t, H.M.
C.S., le docteur et Mme Charles
Dion, M. ct Mme Stubbington,
Mme H.-A. Leconte, Montreal,

Ft Milles Madeleine Bourgeois,
at Montréal, Monique Godbout, Thé-
xX rèse Mineau, Cécile Despatis,

| Montréal, Simone Richer, Mont-
réal, Alice Lafrenière, Drum-
mondville. Clémence Sylvestre,
Jeanne St-Roch, Marie Bouchard.
Adrienne Jodoin, Madeleine Des-
noyers, Fernande Campbell, Mlle
Barbeau, Henrictte Derome, Gaby
St-Jacques, Cécile Messier, Fa-
bienne Chalifoux, Claire Sylves-
tre, Charlotte de Villers, Gisele
Tousignant, Gertrude Sylvestre,
Denise Archambault, Kathleen
Payan, MM. Jean-Marie Lorange,
Jules Pagé, C.D., Jean Ostiguy,

a
t

UN LIEU OÙ LES HOMMES NE

POSENT POINT DE QUESTIONS...

OÙ LES FEMMES ONT UN PASSÉ...

ET OÙ LES ESPIONS NE COMPTENT

SUR AUCUNE” PITIÉ !
, Ge i. gL    

   

    

  

More dangerous than the

  

 

   

Wt |C.A, Fernand Laliberté, Roger
i a 1 ve L'Heureux, Drummondville, Gas-

dynamite of Moz!SPIES + ton Sylvestre, Drummondville,
ts FN M |Guy Rousseau, Hugh Rynard,

ERdynamite in 1 Albert Lussier, P. E. Bégin, R.
ot pe Abe 83 L. Miles, Andover England, Hope

  Rutherford, Winnipeg, Manitoba,
E. F. Fox, Victorin, B. C. Emile
Lapointe, Roland  Létourneau,
Henri Bourgault, Alfred Rowlen,
Rosario Armstrong, M. Bélanger,
Charles Bousquet, Gérard Petit,
L. Gariépy, J.-René de Cotret, El
zéar Gariépy, M. Gariépy, R. G
Gruchy, J. Archambault.

Déplacements:
M. Jean-Louis Richer, étudiant

a l'Université de Montréal, a pas-
sé la fin de sem:ine dans sa fu-
mille.
—M. H. Var Runtwyk, de

Montréal, de pa:sage dans notre
ville dernièreme:t.
—Le lieutenan! Louis-J. Lapra-

de, des Etats-Unis, était l’invité
en fin de semaire de Mme Char-
les-G. Racicot.
—M. et Mme Camille Laperle

ont passé quelques jours a Mont.
réal cette semaine chez M. et
Mme I..T. Cadicux.
—M. Gaston Birtz, de Montréal

de passage à Saint-Hyacinthe di-
manche dernier, où il visitait son
oncle le docteur Birtz ainsi que
Mlle Birtz.
—Mlle Juliette Richer, de St-

Hyacinthe, est actuellement a
Montréal pour la semaine à l’oc-

riqee2/PS/

.

  

MARQUERITE J

CHAPMAN® PARKS
Wynne Gibson * Roger Pfyor - Frank Sully

AUSSI  "Sujet de Court Métrage"

se, où la pègre complote ses coups

|chambault, Vigneault, Vézina. ©.

lier, Sherbrooke, le !t-col. et Mme :

casion du débat inter-universi-
taire qui se tient en cette ville.
—Mme Roland Beaulieu est re-

tournée à Chambly Bassin après
avoir passé une guinzaine dans
notre ville.
—L'honorable Jacob Nicol, de

Sherbrooke, de passage à Saint-
Hyacinthe au début de cette se-
maine.
—M. et Mme Emile Gauvin, de

Granby, étaient les invités en fin
de semaine de Mme E. Brodeur.
—Le docteur Laurent Duval, de

Batiscan, a passé la fin de semai-
ne à St-Hyacinthe.
—Mme Auguste Larocque, d’I-

berville, passe quelque temps
chez sa socur Mlle Olympe Birtz.
—Mme Armand Gaudctte, de

La Providence zinsi que son frè-
re M. Henri Letendre, de St-Hu-
gucs, étaient les invités ces jours
derniers de Mme Henri-Louis
Languérand et de Mme Arthur
Desjardins, de Montréal.

Mme Odilon Crevier et Mile
Gabrielle Cervier,. de Chicoutimi},
de passage à Saint-Hyacinthe der-
nièrement.
—M. ct Mme Yves Bousquet, de

Valleyfield, était dans notre ville
en fin de semaine.
Le Mt-colonel et Mme Léopold

Chevalier, de Sherbrooke, de pas-
sage à Saint-Hyacinthe er fin de
scmaine

—Mlles Madeleine et Monique
Hourgeuis, de Montréal, étaiont à
La Providence en fin de seraaine.
—Mlle Olivette Chalifoux, de

Beloeil, a passé la fin de semaine
dans sa famille.
—Mlle Cécile Despatis, de

Montréal, a fait un court séjour
chez Mme J.-A. Ostiguy.
—M. J.-0. Ducharme, de Mont.

réal, de passage dans notre ville
au début de cette semaine.
—Le capitaine et Mme Jacques

Bousquet, de Montréal, étaient à
Saint-Hyacinthe ea fin de semui-
ne.

La rédactrice se fera un plaisir

de publier, sans frais, toutes nou-

velles concernant les Echos Mon-

dains. Tél, 370.

VOEUX PERPETUELS
DE SR ST-GUSTAVE
Ces jours derniers une profes-

sion religieuse a eu lieu a I'Ho-
.el-Dieu de St-Hyacinthe.
Cette cérémonie était présidée

par le chanoine Duavignon, assis-
¢ des abbés W Lavallée et nN.
Benoit, aumonier et assistant au-
mônier de l'institution. Le ser-
mon de circonstance fut donné
pur le Rév. Père Alphonse La-
noic, curé de l'église du Christ-
Roi, de Shawinigan. Assistaient
au choeur, les chanoines Ar-
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Murtel et l'abbé Thèberge.
Sr St-Gustave ;

A l'occasion des voeux perpé-
tuels de Sr Saint-Gustave (Alice
Fafard), il y eut réunion et di-
ner de famille à l'Hôtel-Dieu. A
ces réceptions assistaient le cha-
noine Vigneault, le Rév. Père À.
Lanoie, les RR SS Fafard et st-
Gérard-Magella, soeurs de lu
nouvelle professe, la Rév. Sr St-
François-Xavier étant en mission
dans l'ouest, elle n'a pu y assister,
la Rév. Soeur Marie-Alphonse et
Alphonse du St-Sacrement, M. et
Mme H. Houle, MM. Hubald Fa-
fard, Conrud Fafard, Cléominc
Fafard, Urbain Fafard. Roland
Fafard, M. et Mme Roméo Fa-
fard, M. et Mme Conrad St-Mar-
tin, M. Gérard Fafard, M Ade-
lard Lanoic, Mme Flore Gau-
thier, Mlle Hectorine Fafard,
Mme H. GautT*r. Mme A. Gau-
thier, Mlles Cécile et Marie-Flo-
re Fétard, Jeanne Lanoie, Moni-
que Houle, M. Raymond Houle
ct Marcel Fafard. |

Tous garderont un bon soucnir
de cette belle journée.

Sr St-Gustave partira sous peu
pour Haiti. Nos meilleurs voeux
l’accompagnent.

ETAT-CIVIL
CHRIST-ROI

Naissances. — 13 fev.: Maric,
Zénaide, France. fille de Norbert
Beauregard et de Zénaide Be-
sette. Parr. et mar: Lucien et
Laurette Besette. — 14 fév.: Mu-
rie, Léa, Cécile, Denise, fille de
Charlemagne Poirier et de Cé-
cile Nadeau. Purr, et marr.: Os-
car Nadcuu et Léa Pelletier.

PAR. NOTRE-DAME

Naissances. — 13 fév.: Maric.
Blanche, Catherine, Françoise,
fille de Hervé Riendeau ct de
Corona Desrosiers. Parr, et
marr.: Eddy Desrosiers et Blan-
che Pincault. — 17 fév.: Made-
leine, Louise Marianne, fille de
Chrales-Emile Picard et de Li-
lianne Paré. Parr. et marr.: Jo-
seph Picard ct Marie-Louise Be-
noit.

 

 

CATHEDRALE

Naissance, — 17 fev.: Charles,
André, fils de Omer Guumond et
de Diane Bousquet. Parr. et
marr.: Charles ect Emma Bous-
quet.

Mariages. — 12 fév: Entre Ro-
ger St-Amand fils de Cléophas
St-Amand et de Olivine Blais.
et Marie-Jeanne Lussier fille de
Hormidas Lussier ~t de Maries
Rose Roy. — 17 fév.: Entre Jean-
Paul Movin fils de Valmore Mo-
in et de Médora Champagne, ct

Lorraine Jucques fille dc vusup..
Jacques et de Marie-Louise Dos-
« UsitCIS.

 
 

uN pret

un Jour
>
a.

L'idée de 2 mécaniciens.

Leur fait-elle honneur ?

Vous en jugerez.

tête qu'ils pourraient

ments de loisir. Mais il

pressement à servir et,

qu’ils étaient tous deux

tenant vingt hommes

DES bombed SUR Xr  

 

CES DEUX jeunes gens s'étaient mis dans la

fabriquer de petites

pièces d'avion, à domicile, dans leurs mo-

leur fallait un tour .. .

Alors, ils allèrent exposer leur idée à un

gérant de banque. Celui-ci apprécia leur em-

tenant compte du fait

des techniciens,il leur

avança quelques centaines de dollars.

Cela se passait il y a trois ans. Ils ont main-

à leur service et des

contrats pour la fabrication de pièces d'avion

d’une valeur de $100,000. Ils consacrent tout

leur temps à cette importante industrie, et ils

Ce fait authentique

jours, dans les petite

les grandes.

Les exigences de la guerre ont
travail des banques et de leur p

opérations de banque de bonne
en argent. Cel 

AAas 4

collaborentà la construction des bombardiers

canadiens qui pilonnent les villes ennemies.

montre comment les

banques secondent l'initiative privée. On en

pourrait relever d’autres exemples tous les

s villes comme dans

considérablement augmenté le
ersonnel. Et plus du tiers de nos

employés expérimentés est sous les drapeaux. Faites vos
heure. Payez vos petits comptes
a nous aidera. 
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LES NOUVELLES LES NOUVELLES |
SPORTIVES > D=& SPO ieTS SPORTIVES |

DE CHEZ Nous i ——— = Cee . Po DE CHEZ Nous  
  

iE BE LA VICTOIRE

 

Buts: Pickell; Déf.: Henderson et
Blackburn: Centre: Wotherspoon:
ailes: McKie ct Jones. Subs.:
Pugh, Adamson Hamilton. Pow
et Martin. ‘

 

LA MARINE DE ST-HYACINTHE
GAGNE ET ANNULE SAMEDI ET
DIMANCHE À VICTORIAVILLE
Visite de l'Université de Montréal, ce soir, à l’aréna — La puis-

sante équipe du Mont-St-Louis, ici, dimanche après-midi,

WOTHERSPOON, MARTIN ET HAMILTON, LES MEILLEURS

    

 

   

  

LA DEV
{  ALL-BRAN M'A
RENSEIGNÉ AU SUJET

 

Partie de samedi soir 13 fév.

1ère période '
' 1=Victoriaville: Théroux :

(P. Huguette)
Zième période Ë

2—Marine St-H.: McKie | g

 

(Wotherspoon, Adamson)
3—Marine St-H.: Jones

(Wotherspoon)
4—Marine St-H.© Pow-Hamilton.'

dieme periode
5—Marine St-H.: Wotherspoon |
6—Marine St-H.© Pugh

Wotherspoon '
T—Marine St-H.: Wotherspoon 1
8&—Victoriaville: P. Huguette.

Fartie de dimanche, le 14 fév.

© Quand vous êtes occupés, conune
nous lc sommes tous, à nider à
gagnerla victoire, il est doublement
important de connaitre ce que ALL-
BRAN peut faire pour soulager la

‘cause de la constipation duc au
manque du “volumc’ approprié dans
l'alimentation. C'est une ‘incilleure
méthode’ que les purgatifs qui ne
soulagent que temporairement.

Mangez ALL-BRAN chaque matin.
Des milliers de gens se muin-L'équipe de hockey de la sta- évidence pour les Marins en pre-

tion navale locale rendait visite, nant part a cing des#six points de
sumedi soir dernier, à un club, l'équipe.
d'étoiles de Victoriaville formé| Le lendemain, toutefois, Victo-
des joueurs du club Victoriaville riaville ayant reéours à quatre
et de celui de l'Aviation de cclautres joueurs réussit avec ce

« méme endroit. Dans cette premiè- ‘renfort à diviser les honneurs
S re rencontre, les locaux déclas- d'une seconde rencontre au comp- ;

sèrent leurs adversaires au comp- te de 5-5. Martin, avee 3 points, 1ère période
te de 6-2. Wotherspoon se mit en et Hamilton avec deux points ct] 1—Marine: Martin

tiennent ‘réguliers’ ainsi . . . .
NATURELLEMENT! Mungez-le
conune céréale ou dans des muffins
« « « buvez beaucoup dean .
ct voyez ce qu'il peut faire pour
vous! Achetez ALL-BRAN chez
votre épicier. Fabriqué par Kellogy
à London, Canada.

 

deux assistances, furent les moil-| , (Hamilton, Adamson) Ç
leurs artilleurs chez les locaux.) 2—Marine: Hamilton-Adamson -

LES RAQUETTEURS DE | évie;mobremarquens que] Aucun pointPeriod LA RAQUETTE
AU CLUB YAMASKA

 

 

VERSION HODERNE
; : N at {§

Théroux. une de nos anciennes| ,, _ 3ieme période ë prea
L’INFATIGABLE À vedettes locales, qui avait compté| #-—-Marine: Martin A

STE-MADELEINE
un des deux points des perdants} 4—Victoria.:Théroux
la veille, ubtenait de nouveau un (Perrier, P. Huguette)

 

‘point ct une assistance, 5—Marine: Hamilton-Blackburn | Le club de vaquetteurs “Ya-
“Voici l'alignement des équipes] 6&—Marine: Martin-Hamilton {maska”, de cette ville, - entireimanche, le ‘évrier ; et le sommaire détaillé de ces| 7—Victeria.: J. Huguette re minutieusement à prendreDimanche, le 21 février, les Jeux re "es 8—Victoria.: Griffith-Mercivr + part au petit congrès de l'Unionmembres du club de raquette CEUX rencontres. 9—Victoria.: GriffithVictoriaville. — Buts, Vallières: - LOT) ;

; (Giguère-Théroux).
canadienne, qui se tiendra le 28

Déf.: Denault et Mercier; centre, Janvier aux Trois-Rivières, Le
Cloutier: ailes: Théroux et Bé- 10—Victoria.: P. Huguctte-Belisle "Yamaska” enverra des coureurs
lisle. Subs.: Béliveau, J. Huguette,* Comme on peut le constater |dans les différentes épreuves, LeP. Huguette, Gosselin. Tardif, Par le sommaire de cette dernière|elub organise pour dimanche pro-

l“Infatigable” iront en visite à
Sainte-Madelcine. Ils seront les
invités de M. Aristide Lemonde,
où ils prendront le repas du midi.
Tous les membres devront se ren-

  
. Griffith, Giguere. Perrier of rencontre, les locaux menaient chain des courses et une marchedre en costume, à leur salle, di- A , 6 : ar 5-1 quand Vietoriavi qq mn Or: tas . aliena cut salle, - - : ictoriaville se ral-|en raquettes. La photographiemanche avant-midi à 9.30 hres O'Connor. | bi 1 : : 1 .CL. . lia pour quatre points qui lui per- des membres sera prise durant

Saint-Hyacinthe. — ‘mirent d'annuler. l'après-midi. Le russemblement
Prochaines parties se fera à 2 heures, au club Nau-

Ce soir. à 8.30 hres, à Farena, | lique-sur-Yamaska.
les Marins recevront la visite du| Le Yamaska a tenu dimanche

club de l'Université de Montréal

|

dernier, dans Tapres-midi, plu-
dans une rencontre qui devrait Nous épreuves Sportives sur fa
‘être des plus intéressantes. sirtace gelee de da riviere, (HooooDimanche apres-midi, à 230; Beaudoin’ a gagné la course d'un Choperon dil a Grand Mere:

! Ldemi-miile, of RB. Vermecrsch al Cemme clles sont saines vos dentshres, ce sera au tour de la puis- | w “Ça
ç équipe Seine ix fini deuxième. Les raquetteurs tt de repondre Li commers:sante equipe du Mont Saint-Louis profi. Boire du fait, cest epatant

précises, où se fera le départ. | Marine de

 
 

 

LES DEUX COPAINS LAUREL ET HARDY   
de Montréal, de venir rendre vi- Harchèrent et plisserent, !
site a l'équibe locale dans une tint d'une épaisse chute de neige
autre partie que les fervents de tombés quelques heures aupara-
hockey de notre ville se devraient Vänt, Les dames du club servi-

-——0———

LA CANTINE EN TETE DE

   
de ne pus manquer, Comme on le TUnt ensuite une collation, Le, 4 ; . EERSTE _suit, Je Mont St-Louis aligne une Souper s= prit chez M. Césaire 1A LISUF BES DANES TTTéquipe redoutable qui détient une Vetmeerseh, président du Yao b ’ ce (ue A lv Myvictoire de 3-1 sur le fameux club 'waska, et Mme Vermeerseh. Le. , So- i Se
de l'Ecole Technique de Montreal, Jeu de cartes et le chant occu- Le Ponsi-Cola à hatte be Son

perent le groupe durant la soi-y Vert, 2-1 et la Bioutene Gud
Û bout a cu raison due Studio Hebe t

:0 : par le meme score. tandis one de
Restaurant La Cantine blanchi: -
sant le Magasin Federal, 3-0. dans

L'ECOLE ANGLICANE ; la ligue de quilles des dines vette

BEFAIT LE. S. 6. CUAsuite de ant
La Cantine occupe lu tête du cie,
cuit avec 23 points et le Pepsi
Cola détient lu seconde place aveu!
18: les autres équipes viennent
censure dans l'ordre suivant Sa-!
lon Vert, 12: Magasin Fédéral, 11: ;
Studio Hébert, 11: Bigouterie” - } HOUS POUVONS ACHETER DES

| Godbout. 6, La mesileure partie TIMBRES D'ÉPARGNE DE GUERRE
de Ta semaine a cté roulée par rs

A L'EPICERME: MAIATINANIY

Le prix d'admission à ces rencon-
tres est le même que d'habitude, Vee.
25 sous.

TOUS POUR CHACEM.. CHACUN POUR TOUS.
LEES

  

 

 

HE

SOIREE CONTREMANDEE |
: La soirèe qui devait avoir lieu
‘dimanche. le 21 février, au Pa-
tronage des Jeunes Filles, est re-
mise à plus tard. Que toutes les
personnes veuillent bien noter ce
changement.

 

 

ERASRE
PIR NI

   

L'equipe de hockey de l'ecole
anglaise de cette ville, sous la
dirrction de Léonard Wendman.
a battu l’équipe juvénile de l'é-
coie Supérieur Girouard, sur la!
patinoire de celle-ci par le score

_ de 7-5. Ont compte pour l'école
anglaise: J. Nalo (4) 1, Bibeau
(D, R. Chauvette (D, J. Archam-

Stan Laurel et Oliver Hardy, les rois du rire, dans une scène de

leur dernier succes “A HAUNTING WE WILL GO” à l'affiche du
MASKA pour dimanche et lundi. - ET AUSSI UN

TIMBRE D'ÉPARGNE
DE GUERRE, M.LEBRUNMile 1. Vary, de la Cantine, qui

a oblerir un simple de 152 en plus 

 

 = i haut( pa pourTSG ASUS | de compter un total de 384 pour,i ’ 4 Cet ‘rois parties,tre: Guy Leclerc. ren pant PEL
i

————— 0  
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DANS LA LIGUE AUGER
| BEUX BLANCHISSAGES
BANS LA LIGUE DE
QUILLES DES JEUNES

Le Canada Radio Service à Trois blanchi>sages et une par |
blanehi la Fanfare Philharmoni- tie nulle ont êté chregistrés cette

| que 4-0 tandis que le Cusson «maine dans la hggue de  qurille

t

 

SELevGTLF

Forte lutte; cinquieme
position.

 

L'utilisation Complète de la Main-D'Oeuvre Masculine et
Féminine au Canada est Essentielle à la Victoire

Les Règlements sur le Service national sélectif (section civile)
visent à utiliser à plein Ju muin-d'ocuvre des deux sexes. Les
travailleurs et les employeurs sont priés instamment d'aider à
l‘effort de guerre par lu mise à exécution de ces Règlements. Tous
les Règlements concernant les eivils ont été codifiés et revisés: en
voici les points essentiels:

“trames
A¢

Cusson à fait subir le même sort ; Auger, avec le résultat que qua-
au Pain Moderne dans la ligue de tre équipes sont muauntenant sul

| quilles des jeunes, cette semaine. lun pied d'égalité en Site posi-
à lu Philharmonique, A la suite [tion du cireuit. Le Restaurant
de ces rencontres, Je Cusson et Quintal est seul en tete avec 18
Cusson mene la ligue avec 33 points, suivi de l'Hôtel Ottawa a-
noints, suivi du Canada Radio. vec 17. Le Perreault, le Rest:
Service avec 24: le Pain Moder- Quintal ct l'Hôtel Ottawa ont

 REGARDE, MAMAN,

JAI LE TIMBRE
  “Hn CEST CHIC CHRRISSIE, AVEC

ty ‘0 TIMBRES TU AURAS
ne est troisième avec 17 points

 
 

 

 

l’ortée des Réglements: Les employés: Les règle-
“ments concernent les personnes de l'an ou l'autre
sexe âgées de 16 à 64 ans, exception faite—des per-
<ounes à l'emploi des gouvernements provinciaux: des
personnes dans les forces armées: des personnes qui se
livrent à in pêche, au traitement des poissons: à lu
clusse, au piégenges des écelésiastiquess des garde-
walides; des tustituteurss des domestiques, des étuadi-
ants qui travaillent après les heures de classes des
personnes qui emploient une partie de leur temps à des
lIravaux subsidiairess et de toute personne qui ne
travaille pas plus de trois jours par semaine. Le eus
des ouvriers agricoles, de méme que celui du “per-
sonnel technique”, est prévu pur des dispositions
spéciales et non pus par les dispositions générales.

Les employeurs: Ce terme comprend toute per-
sonne, firme où autres employeurs, qui n à son service
un ou plusieurs employés “visés pur les réglement”.

Les Employeurs Doivent : (a) S'absteuir de discuter
d'emploi avec un employé éventuel à moins que celui-
vi ne possède un permis, (h) avertir le boreau de
Placement le plus rapproché du nombre d'emplosés
additionnels qu'ils requièrenlz (6) obtenir l'autorisa-
tion d'un bureau de plncement d'annoncer des de-
mmndles d'emplois (1) prévenir le burenu de place-
ment de leur intention de renvoyer ou de Inisser
partie des employés, où de retenir des employés dont
les services ne sont pas nécessaires: (e) donner aux
employés un avis de sept jours, à moins qu'en repré-
sentant du Service national sélectif n'accorde un
moindre détai, où qu'il s'ugisse de l'industrie du
batiment: (un avis de sept jours n'est pus requis, à
wins qu'un ous rier ait déj été employé peudant nu
wes, on apres un feu. une explosion ou une autre
vatasirophe, où sur cessation du travail à cause de ln
température. Qu'elle soit prérédée ou non d'un avis
de sept jours, lu cessation du travail requiert au avis
éerity.

Les Employés Doivent: (‘S'inscrire pour obtenir
du travail au bureau de placement le plus rapproché
“is sont sans travail depuis sept jours (on exclut les
étudinnis réguliers, les ménagères el les écclésinsti-
ques); (bi obteuir un permis d'un représentant du
Service national sélectif s'ils sout pour se chercher du
travail; (c) s'abstenir d'annoncer pour demander du
travail, à moins d'avoir obtenu l'autorisation d'un

représentant du Service sélectifs (dy) donner un avis
de sept jours S'ils désirent quitter leur emploi, à moins
d'avoir obteuu d'un représentant du Service sélectif
l'autorisation de donner un avis pour un temps plus
court (l'avis n'est pas requis quand it s'agit de l'in-
«ustrie du bâliment ou du service actif dans l'armée.

Les Ouvriers Agricoles: Leur cas est prévu par des
dispositions spéciales, Les personnes considérées
comme “ouvriers agricoles” peuvent accepter, sais
permis: du travail en dehors de cette industrie jusqu'à
concurrence de 60 jours duns la même aunée, mais
pas au sein des villes de plus de 5,000 âmes: autre.
ment, les ouvriers agricoles sont tenus de se procurer
un permis du Service sélectif.

Le Personnel Technique: Les (cchoicieus ne peu-
vent accepter d'emploi qu'en vertu d'un permis spécial.

Permis de Sortie de Muin-d'oeuvres sont exigés
pour travailler en dehors du Canada.
Peines et Appels: Des peines sont prévues pour ceux
qui ne se soumettenl pas aux reglements ou aux
ordres donnés conformément iv ces réeglements. On

peut faire des appels contre des directives devant un
tribd'arbitrage.

Les Représentants du Service National Séleetif
sont Antorisés &: (nu) Donser aux personnes sans
cmploi deputis plus de sept jours franes consécutifs.
OU AUX personnes qui n'ont pus été employées à temps
plein peudunl quatorze jours conséentifs, instruction
évrite de se présenter à une entrevue on d'accepter
un travail indiquez (by accorder à leur discrétion.
des permis de chercher du truvails (te) peruettre à
des personnes qui travaillent de se faire transférer à
we emploi plus essentiel, el de réintégrer plus tard
leur ancien emplois (4 donner un avis plus court
que celui de sept jours prescrit pur les réglements,

Le Ministre du ‘Travail a le Pouvoir dé: (a)
Exiger d'une personne d'âge militaire et sujelle à
l'appel d'ucrepter un emplois (b) obliger les employ-
eurs à laisser partir les honumes qui ne peuvent prouser
qu'ils sont en règle avec la question de l'appel mili-
tuire: (6) permettre de payer les frais de transport
et des allocations spéciales en certains cas: (d) per-
mettre à n'importe qui de quitter son emploi pour
vntreprendre un travail plus essentiel.

Le teste qui précède n'est pas une copie evacte ou complète des Héglements our le Service

national sélectif (section civile). Pour obtenir des renseignements ou des directives, adresses.

vous au bureau de placement et sde Service sélectif te plus rapproché.

MINISTERE DU TRAVAIL
HUMPHREY MITCHELL

Ministre du Travail
OTTAWA LE 10 JANVIER 1943

A. MacNAMARA
Directeur du Service national sétectif

   

Aé les vainqueurs de la semaine
tandis que le Théberge et le Vol-

det oanont divisé les honneurs de -
Fleur rencontre.

f.. Aubry, du Theberge, a ac-
compli le moillenr exploit indivi-,

= duel de li semaine avec une par-|

 tandis que la Fanfare Philharmo-
nique détient les “honneurs
la dernière place avec 14.
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ui = “EET ie de 215, deux points de plus que»

 

l'ancien record de O. Prémont qui
| ldétient toujours celui de 564 pour
x ; VOIS parties.
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o Resta! Quintat 18 13 5 14
» awa + 5

il VIEUX DISQUES CCM, St:Aman ÿ 10 # i |
ve “ole >tée 8:I A ACHETER FOChal OM TI 9
ve w “J.-A. Theberge 18 612 9
hi : Blondin Ltée 18 711 9
il Toutes marques: | Perreault Co 14 nn 0 |

ii VICTOR, BLUEBIRD, |
I STARR, APEX, 'LE D* LAFLEUR |
i BRUNSWICK,

MADISON,
| ETC.

: w
tis

  À LA RADIO
9 ‘

Le Dr Yves Lofleur, dentiste de
cette ville, à prononcé une cause-
rie radiophonique la semaine dere

 

         

  

  
   

    

E < nicre sous les auspices de la
till xceptions: Commission d'hygiene dentaire

du Collège des dentistes de la
nrovinee de Québee. Cette inte.
ressante causerie était donnée
mercredi dernier à CBF. à 5
hres ct 45.

i COLUMBIA, EDISON,
Il VELVET TONE.

| | Faites une revue des disques qui
oe ne vous servent plus.

il -
" PRIX PAYE:

| Di-ques de 10 pouces : .05 chac.
»# Disques de 12 pouces : .08 chac.
il Disques brises : 10 la livre
"ye wv

APPORTEZLES À|"LA BONNE CHANSON
x SEMINAIRE DE

 ————— 0

À LA SEMAINE
| PROCHAINE

Par suite d'une abondance 1m-
prévue de matière et d'un léger
accident survenu au rédacteur
Maurice Boulianne dimanche der-
nier, à Montréa! nous sommes
forcés de remettre à la semaine
prochaine la publication de plu-
sieurs nouvelles d'intérêt local et
régional. Nous prions nos lec-
teurs de ne pas nous tenir ri-
gueur de ce retard bien involan-
taire.

LA REDACTION

 

 

 
 

 

 

ST-HYACINTHE.

ormations, appelez 534  I Pourinf
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JX LE CLAIRON, SAINT-HYACINTHE, P. Q. 19 FEVRIER 1943

PFSSTHSSSSVSSIVITD5Prrssiii

BUREAU METEOROLOGIQUE MUNICIPAL 4
à $

ORSERVATEUR: L'abbé Frs-X. Coté $
mr TTT TT © 9 - 9 ~

Température du 11 février au 17 février 1913 $ merce > d à âse

Baromètre Température * =
—— K]

Date a8h.a.m. 2a8h.am Max. Min. Pluie Neige x

on on N°
3 Er 5 > —} 0-18 a x les auront lieu demain matin :

13 30.36 —10 21 —17 220 Ÿ Sang de LaProvidence.
x 14 29.56 13 15° —N vo —

15 30.08 —25 —20 —25 * Nous sommes au regret d'an-
16 30.40 —20 12 —28 lb Ÿ nuncer la mort d'un citoyen bien

3 17 30.20 12 19 —20 0.20 ‘connu de Saint-Hyacinthe en la
\ % personne de M. Robert Saint-Ger-

“1 ; : . ©
Précipitation: Neige: 8.80: Pluie: 0.18: Totale: 1,06. V Main. survenue mardi soir à St-

» 28 heures de soleil — Nébulosité moyenm: 6,3 lv. Hyacinthe à l'age de 34 ans, Ne
ve 25 septembre 1908, ol etait I:

° > fils de M. T.-A. Saint-Germain.à REMARQUES: NET SAR ESC
$ Moyenne maxima: 14,7. — Moyenne minima: —13.3. ; de cette ville. fees, MALE
® La plus basse moyenne hebdomadaire crregistrée depuis : quelleduCommerescontre PE

1935. — 6e po. de neige depuis le début «1 l'hiver. S sendie” et “Canadienne Morea.

4
Mattel001001lresll?00000200020206500%107YY

 

 

 

“le”, et de feu Mme St-Germain.'
Imelda Saint-Pierre.

7

ne
 

4 5

Tél. 775

IE. ST-ONGE
Entrep.-Electricien

Soir 918

248 Cascades

Saint-Hyacinthe, P.Q
a   ha a

“®

 

 

Exigez toujours le matelas
à ressorts

"Le Maskoutain"
fabriqué par

A. ROBERT
515-555, 10e Ave., St-Michel
Tel. 523 St-Hyacinthe

ATTENTION: GARANTIE, 5 ANS

L'achat de ce matelas vous
procurera toujours le

confort désiré.

Les Seuls Distributeurs
; à St-Hyacinthe:

| C. Sicotte, Meublier
A. Robert. Manufacturier

   
 

 

CerNN
1

( Téléphone: 1225

|

JACQUES LAFONTAINE,
Notaire

PAUL-E. LAFONTAINE,
Avocat

ROLAND LAFONTAINE. i
Avocat

16, ree STE-ANNE, |SAINT-HYACINTHE
5

 

 
 

*

SERVICE DE RADIOS
de toutes Marques

A. LETOURNEAU |
Technicien diplômé

du C. S. O. E.

1345 DES CASCADES
TEL. 1070

ST-HYACINTHE   La

   
 

 

‘A LOUER. — logement mode.

\ A 500 BOURDAGES,21e Ave. —
: Magasin de seconde main. Ayez- jet samedi, 8.00 à. m avec ferme-
fvous besoin d'argent ?

: confidentielle. L. P. Ouimet.

- Le defunt etait directeur de ces
deux compagnies d'uasgirance, D
«Volt fait ses études che: les RE,A VENDRE. — Poele Findley

Elco, combiné bois et charbon u--
vec 4 ronds et feurneau à l'élec-

: Décès de M. Robert St-Germain
de la cie “Mutuelle du Com-

Fils de M. T.-A. Saint-Germain, de cette ville. le défunt était ol

recteur des compagnies d'assurance “Mutuclle du Commerce |

contre l'Incendic” et “Canadienne Mercantile” — Les funérail-|

1 10 hires en l'église du Précieux-|

de 34 ans

i

38. de Saint-Joseph de Saint
Hyacinthe et au Mont Saint-Ber-
nard de Sorel.

i
Outre son épouse, née Rachel :

Lajeunesse, il laisse son pere et*
sa belle-mère, née Berthe Boivin:
sus freres: Lucien et Jean-Rene |
St-Germain: ses soeurs: Mlle Ro.
lande Saint-Germain et Gilbert:
(Mme Benoit Benoit): su belle-
soeur, Mme Lucien Saint-Ger-,
main. et son Rau-frère, M. Be-
aoit Benoît. '

Les funérailles auront lieu sa-
medi à 10 hres à l'église du Pré-
“icux-Satis de LuProvidence. i

1

 tricité et 2 ronds a bois ou char- ————
bon. S'udresser au Restaurant
Idéal. 1045 Bourdages. Tél. 675.

jho 29}

À VENDRE, — Pocle electrique.
avec fourneau, en parfaite condi-
tion.  S'adresser à 2115 Bourda-
ges 1f

A VENDRE, — Poèle moderne,
émaillé noir et blanc. avec réser-
voir, réchaud. S'adresser & 2005
rue Papineau. 1f

A LOUER

mentation ¢
 

 

 

Les noms des signataires.
 

Ainsi qu'on peut le live duns Ie
aroces-verbal 7 la dernière se-
ance du conseil municipal, les o-
diciers et bouchers de cette vill>
ont présenté un. requête à la vil-

ne. quatre appartements, chauffé |
chambre de bain en tuile. cau
chaude. S'adresser au bureau du

 

Clairon. +35 Mondor. jno 143; + pour imposer un reglement au
T : TT {Mjet des hours de fermeture on

A LOUER. — Deux petits loge | curs établissements Plus de +
ments de 3 uppartements avet \ mtéressés ont signé cette requé-
chambre de bain. S'adresser à M. ue. Voici le text. de cetto pétitton
Georges Girouard. 295 rue St- t le nom des epicicrs, boucher =
Pierre, Lu Providence jro IM 2 restaurateurs qui l'ont signé:

A LOUER. — Grand magasin à
louer. complétement neuf sur la
rue Cascades. S'adresser à Ils 4 4e 1 aaere Cee
Succession Eugène Benoit. 755 ADM ie maire € les echovin:

Du Palais jno-6fv. de la cité de St-Hracinthe.
AE Messieurs.

A LOUER. — Logement de 6 a NOUS soussignes, epiclers-hteyn-
partements dont 3 chambres à Clés. bouchers, epicicrs-re-taur -
coucher. 2 sulons. cuisine avec ‘eUrs, demandons au conseil d
toutes les commodités. chambre la cité de St-Hyucinthe de fair-
de bain. dépense, solarium et
garage. S'adresser à Mme J. Ro-

un reglement concernant l'ouves-
ture et la fermeture des étublis-

bidoux. 2380 Dessaulles, Ville.
5-12-19fv

cements de enmmerce mention.

 

S‘-Hvacinthe. Que.
10 fevrier 1945.

nés ci-des-ous, pour le: jours d
semaine ot dimanche, (x)
avec les heures de fermeture +
d'ouverture comme suit:

Les lurdi. merdi, mercredi ©
jeudi, ouverture a 8.00 a. m.. fer-
meture à 7.00 nom. les vendre

y
ae

 

 

Si oui iture à 16.900 p.m. le dimanche (x»
Nous achetons n'importe quoi. A:cn ce qui concerne les éniciers-
noter: Paletots. habits, pantalons restaurateurs, ouverture 19.00 «.
instruments de musique, instru. m. et fermetus- à 1.00 p m.
ments électriques. articles de Nous espé:ons satisfaih- notre
sport. outils. moteurs, etc. ete ‘clientéle avece le: heur-= plu:
Toute transaction strictement ; haut données.

L pron. Ont signé:
jno-23j.  Emilien Aurrtte, Epic:

taurateur. F. Beudrerau &
DE 85.00 A $12.00

Vous pouvez acheter un très

Tél. 1025.

Fil

Requête pour la rêgle-

de fermeture des épi-
ceries et boucheries
Requete adressée au conscil municipal par plus de 40 intéressés— |

!

 

      

   

  

  
  
  
  

|
|
|

À LOUER
DEUN BUREAUX, situés dans

l'immeuble La Maskoutaine Ltée,
angle Cascades et St-Denis, face à
li Place du Marche.

— AUSSI —-

TRES GRAND LOCAL pour bu-
reau, avec voûte, ou espace pou-
vant être divisé en trois bureaux.
Situé sur la rue Girouard, dans la
bâtisse du théâtre Corona.

 

  
    

   
  

  
   
  

 

Sites tres avantageux pour proles-
sionnels, honnnes d’affaires, ete. |

Pour informations: s'adresser à

JEAN-PAUL BRAULT
Edifice “Le Clairon™ 435, 14e Ave (Mondor)

ST-HYACINTHE
ARE TEESE

        

 

es heures
i

Enr, A
tauruteur, Fernand Lazuve, épi-
cier licencié, boucher, D Cha-

dault. épicier restaurateur,
vie Martin. Epi. Duhamel, cpio For:repreSALT MES ET JEUNES GENS

ontaine,
Amedér Lamourcux, boucher, L.: président camoagne 1939. Fran-
cos taurateur. Donat Parenteau.

Tousignant, Richard Mann. évi-

Le Comite de ta Croix-Rouge 1940,

suit:

Présidents Hounoraires: Hon, T.- Egan, président:
D. Bouchard,
zrave, Com. Officer H.M.C.S. St- Caron, Mlles Marcelle Chalifoux,
Hvacinthe, Mlle C.-E, Bouchard, Angélique Beauregard.
C.W.A.C., Mm. L.-P. Payan. Pré-
sident active, Mme Victor Cha- K.-L. Anderson.
sot:

‘Marin:

Mongeuu. epicier-res-' Bail
Comité Exécutif: MM. B.-X.-C.

| Baily. Jules Laframboise, Camille
vi, ébicier restaurateur, A. Guil- | Mercure,

Le Comité çois Jetté. président
C Mme W.-K.-L.

se lit comme Mme J.-A. Myers
Com. du Travail:

campagne
Anderson.

Mme J.-J.
Mmes Eugene

Capt. A.-P. Mus- Payan, A.-P. Musgrave, Lorenzo

St-Hyucinthe

Com. d'organisation: Mme W.-
Mmes Camille

Secrétaire, Mlle Marguerite Mercure. Cumille Laperle, Mlle
‘Frésorier. M. J-Raou! Marguerite Morin.

0:

RETRAITES POUR HOM-

 

Mmes Eugene Payan

M.P.. Victor Chabot. CHEZ LES DONINICAINS |
 

 cor liceneié, Mme V. Lemay. Jo-
= phat Lapointe P. E. Gaucher.
Épicier liceneié, H. Messier & Fils,
Enre, A. Beandryv, épicier. bou-
cher. & Larnchelle, Armand Bol-:
due, A -P. Dion, epicier. boucher.
Aimé Cadotette, boucher. épi-
sr M, J.-B. Ledoux, J. P. Le-
èbvre. Mme Rezer Gemme. Mme
T A. Chicoine, M -G. Desjardins.
P. Lussier. ‘“piciers. restaura-
tours, Aucuste Hallev, J.-P. Tan-

y.  épicler, restaurateur, L.
meur,  épicirr. restaurateur.

Yéilfrid Croteau, épicier, Flphè-
e Dunumel, Adrien Gladu. Xa-
vier Guumont. restaurateur, J.-!
À. Donuis, 2190 Sicotte, J. R Ca-
bane, Gustave Mercure,  ¢picier.
r staurateur, Lafleur & Fils. H.
Fontaine, Adélard Bergeron, A.‘
Forron, Azarie lassonde Albany
Lr monde. Arsene Deslandes,

   

(x; Le conseil ne pourra lési-
férez pour le dimanche. vu que
nur uno loi fédérale. il est tou-
jours iMégal de faire du commer-
ce le dimanche. Si ces établisse-
ments demeurent ouverts à St-
Hyucinthe. ce n'est que par sim-
pl: tolérance. (Ceci ne fait pus
parti de lu requête).

 
 bon “poéle” usagé au Magasin

Bélanger. en face de la Station de
Tolice. (9 mars 30) jno

LOGEMENT DEMANDE. — On
demande logement de 5 pices, 5
plus chambre de bain. réservoir! à
à cau chaude. cuisinette, ete S'a-.
dresser au Clairon, Tél. 143. jno! Création de nouveaux comités
 

comités à
a St-jean-Baptiste

au cours de la dernière assemblée
, , de da Saint-Jean-Bantiste de notre ville. — Les noms des mem-

DEMANDE Àpere, Loge bres. — Une grande campagre de recrutement sera lancéz Ie
dresser au Bureau du Clairon. mois prochain.
Tél. 143. 1f
 Au cours de in derniere assem-
LOGEMENT DEMANDE. — On! blécdu conscil de la société din-
demande un logement de 3 ou 4 césaine  Saint-Jean-Baptiste de
pièces, avec chambre de bain. Saint-Hyacinthe, on a procédé a
S'adresser à Reméo Blanchard, |là formation de cing nouveaux
2495 Notre-Dame, Tél. 5Y0J. 191 | comités Gui s'efforesront de ré-
 

Si votre POELE et FOUR-
NAISE sont défectueux,
confiez-nous cette répara-
tion avant les temps froids,
car nous faisons une spe-
cialité dans la réparation.
Nous pouvons aussi vous

fournir les pièces de re-
change pour toutes les
marques de POELES sur
le marché en vous adressant

AU MAGASIN BELANGER
En face de la Station

de Police.

1250 Rue Des Cascades

Tél. 21

Saint-Hyacinthe 
 

 

A VENDRE
 

A VENDRE. — Terre 2% x 30 ar-
pents; 15 arpents de terre culti-
vable et les reste en bois de ser-
vice. Bâtisses en très bon ordre:|
résidence style cottage deux éta-
ges, écurie, étahles pontées en ci-
ment, hangars, granges. À proxi-
tnité du village de St-Judes. Prix
extrêmement bas pour argent
comptant. S’adresser à J.P. Brauit,
435, 14e Avenue (Mondor), Tél.
143. jno-G

 

A VENDRE. — Quatre lots sur
le Blvd Laframboise, en face de
l'hôpital St-Charles. S'adresser
aux bureaux du Clairon, 435,
!4e Avcnue, Mondor, Tél. 143.

jno-3jl.

A VENDRE. — A Sainte-Rosalie,
prés de I'église, maison en brique
solide, 8 appartements, bain, ter-
rain 75’ x 135. Prix $3,500. Con-
ditions faciles. Libre au ler fé-
erpeer Jos. H hou

er, , Pie app. 1, Mont-
réai. 22jn-9av.

A VENDRE. — Environ 40 vi-
traux de 42” x 9 pouvant servir
pour serre ou poulailler. S'adres-
ser à 37 St-Pierre, LaProvidence.

-18fév.

\

pandre I'influcnee de notre so-
FILLES DEMANDEES pour pres-

cas, Ferrier Chartier, Dr Laurent
De-luturiers, Dr Roméo Germain.

4-Action économique: Benoît
Benoit. Léo Martel, Napoléon
Laplante, Antonio Fiset, Gérard
Morier.

5-Loisits: Victor Sylvestre, A-

 

Voici lu liste des prochaines
‘retraites fermées qui se tiendront

™ chez les RR. PP. Dominicains, de
‘cette ville, pour les hommes et

ÿ : les jeunes gens. au cours du mois
A de février:

19 p.m.

-!

au 22 p. in.
22 7 M. au 25 vom
26 p. m. au ler mars.
Les retraités, qui commencent

le samedi s'ouvrent vers 9.30 hres
du matin et se terminent le soir
vers 6.30 hres. Les autres com-

g  Mencent le soir vers 8 hres,
Ceux qui désirent prendre part

4 l'une de ces retraites doivent
communiquer avec le R.P. Direc-
teur le plus tôt possible Télépho-

Laiterie
Yamaska 35,000 9 non

spé-
cifié

Lait cru
Bissonnette R. 27,000 A 3.6
Désautels, E,, 28,000 A 3.9

; Gauvin, D. 46,000 A 4.5
Boulay, C. 47,000 A 4.3
Larivière, G., 150,000 B 5.3
Lemicux, O., 350,000 C 3.9
Jodoin, E, 990,000 C 4,1

 ne 837 ou 99.

 

NOUVEAU
plan de rationnement de l’essence qui entre en vigueur

LE PREMLUER AVRIL

L'ANALYSE DU LAIT
Le greffier de la ville, M. M.-

A. David, nous communique le
résultat de l’analyse des échan-
tillons de lait prélevés à Saint-
Hyacinthe le 26 janvier dernier.

Lait pasteurisé
CLASSE “A”, pas plus de 20 co-

libacilles par 100 cc.

 

N. B.: Catégorie lait pasteurisé:
la lière colonne indique le nom-
bre de bactéries: la 2iéme le
nombre de colibacilles et la 3ième
le pourcentagg de matiéres gras-
ses.
Catégorie lait cru: la première

colonne indique, le nombre de
bactéries; la 2ième, la classe et 21

unfin, la 3ième, le pourcentage de |.”
matières grasses.

SOUPER AUX FEVES
Samedi soir, le 27 février, il y

aura a lu salle paroissiale No-
tre-Dame un souper aux fèves. Ce
scra le dernier avant le carême.
Profitez de cette occasion pour
bien finir les jours gras. À ce
souper on vendra du “Sunday” au
caramel avec de la crème glacée
au prix de 10 sous.
Ce dernier souper aux fèves

est organisé par les scouts de la
paroisse, lère troupe de St-Do-
minique. Veuillez encourager nos
scouts ct venez nombreux pren-
dre un bun souper tout en faisant
la charité. Le prix d'entrée est

 

 de 35 sous pour les adultes et de
15 sous pour les enfants.

DECES DE M. ED. CHE-
VRETTE, À ST-HUGUES

Nous apprenons la mort de Ed-
mond Chevrette, survenue lundi
lernier, le 15 février, à Saint-
Hugues. Le défunt laisse, outre
son épouse née Arzelie Laflam-
me, un fils M. Emile Chevrette,
maire de la paroisse de Saint-
Hugues ct unc fille, Mme Xavier
Lanoie.
Les funérailles ont eu lieu hier

:n l’église parcissiale de Saint-
Hugues sous la direction de la

 

 

maison Jos Bertrand Enrg, de
S3t-Hyacinthe.

LE TIRAGE DE LA
“JUNIOR RED CROSS”

Les élèves de l'école anglaise,
de cette ville, ont organisé un ti-
rage au bénéfice de la “St. Hya-
cinthe Junior Red Cross” ct les
organisateurs méritent des félici-
tations pour le succès remporté.
L'heureuse gagnante de ce tirage

 

a été Mlle Ubaldine Martin, de
Suint-Hyacinthe, M. Léonard
Wendman a été l'élève qui a ven-
du le plus grand nombre de bil-
lets à cette occasion,

  
 

 

 

ARE
VOILE: DER Paid re

A pokeyPEt 
Il est bon, cette année,
de débuter vos pous- |
sins plus tôt que jamais. |
Pour avoir de bons |
Poussins BKAY, voyez |

 

BRAY HATCHERY
30, rae Dufferin, Sherbrooke, P.Q.

J.-ED. MORIN, St-Liboire oo
ADRIEN de LADURANTAYE,St-Pie,    
 

    
  
  
 

COMPTER du 3L mars les permis d'essence

et les coupons d'essence actuels cesseront

d'être valides et l'essence ne se vendra que
“ciété nationale. Voici la liste de

sage de marchandises en coton a-
vec fer à vaneur et à main. Don-
nez détails. S'adresser au burcau
du Service Sélectif le plus raporo-
ché. 19-26fv.
 

UN MACHINISTE pour machine|
à coudre “Singer” doit être exné-
rimenté. Donnez détails. S'adres-
ser au bureau du Service Sélectif
le plus rapproché. 19-28fv.
 

 

 

dl DE LA NUIT, VOUS POUVEZ
VOUS PROCURER:

Féves au Lard,
Shop Suey préparé, la lb .30 hi
Pité de Foie Gras, la bb 40

Au Restaurant '

Chez QUINTAL
1325, Des CASCADES

il
  
  essESNT

LE JUS DE CITRON POUR
LE RHUMATISME

. Si vous souffrez de douleurs
, thumastismales, arthritiques ou
neuritiques, essayez cette simple
et peu dispendieuse receite de
famille. Obtenez de votre phar-
macien un paquet de la Pres-
cription Ru-ex. Mélangez dans
une pinte d’eau et ajoutez-y le
jus de quatre citrons. Cela est fa-
cile et plaisant.
Vous n'avez besoin que de z

cuillérées à table deux fois par
jour. Souvent en l'espace de 4%
eures, quelquefois du jour au

lendemain, on obtient de splendi-
des résultats. Si la douleur ne
disparaît pas promptement et si
vous ne vous sentez pas mieux,

: il ne vous en aura rien coûté d'a-
voir essayé la Prescription Ku-
ex. Argent remboursé si non sa-

| tisfait. La Prescripuon Ru-ex
est en vente et est recomman-

| dée par la
TOT.
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PHARMACIE LANC-|

ces comités et le nem: ée coox
qui cn font parte:

1-Canstitutica: S-A. Cvr, Vi--
tor Sylvestre, J-Adélard  Cor-
mier, Forrier Chartier.
2-vopagande Alexandre

Comnbell Gaston Ouellette, J.-
Adélard Cormier. J-Murcet Pu-
yctte.

3-Actcn nationale: Jean Les

lerandre Campbell, Ferrier Char.
tier,

Le Conseil à décidé de lancer
vne grande campagne de recrute-
ment. et de tenir plusieurs asserm-
blées générales durant l'année.
La prochaine aura lieu dans un|
mois, et les membres uinsi que

! public v seront invités
temps opportun.

on

 

Rapport de l’asse
e la Croann. d

Jeudi dernier à l'hôtel de ville

mblée
ix-Rouge

de Saint-Hyacinthe—Un compte|
rendu du magnifique travail accomnli.—Le rapport financier
de l'année—lLes membres du

L'assemblée annuelle de la So-
ciété de la Croix-Rouge a eu lieu
à l'Hôtel de ville de St-Hyacinthe,
jeudi le 11 février dernier. Mada-
me Victor Chabot, présidente,
souhaita lu bienvenue et félicita
les membres de lu section qui sous
la direction de Madame John
Egan, président du comité du
travail, ont accompli une somme
d'ouvrage sans précédent.
Mlle Marguerite Marin, secré-

taire, donna le compte rendu du
magnifique travail accompli. En
voici un aperçu:

100 ouvrières ont confectionne
du ler janvier 1942 au 31 décem-
bre 1942: 4 prs. bas, 126 mitaines
(Two-wav). 129 prs. gants, 143 é-
“Aarpes, 52 Tuck-ins, 38 ceintures
« dominsl!es, 82 chandails Turtle-
neck, 126 prs bas Sca Boots, 75
chandails (Squorc Neck), 16 prs
mitaines (Mine Sweepers). 17
charduils V Neck, donnant un
total de 808 articles tricotés.
Services de femmes auxiliaires

-— 50 passe-montagnes, 24 pis
gants, 32 prs pantalons. Total,
106 articles.
Linge d'hôpital, — 862 banda-

| ges en T.…. 125 to-caps, 234 mou-

Comité.

choirs, 626 déburbouillettes, 84
Mucettes, 120 dranf, 120 taics
d'oreillers,
teur. Total 2,291 article.

15 trousseaux d'enfants, pour
#& et 12 uns. Total 170 articles.

34 laycttes, total 1088 articles.
24 morceaux divers. Total 1282

articles.
Grand total 4.487 articles.
M. J.-R. Buil donna le rapport

financier de année. La campa-
gne financière a rapporté un;
grand total de S7.818.04. Cette
camnagne cut lieu au mois de
mui 1942. M, Jules Lafrumboise
en était le président: d'autres
sources, NOUS uVons reçu du “H.
M.C.S. St. Hyuacinthe” (Scran-
Bag) $52.25 cl d'un tournois de!
boxe de la marine $52.00; les
scouts anglais ant donné le pro-|
fit d'une toribola lu somme de
$25 ¢0. Total $127.35. Les dépen-
ses pour l'année se chiffrent à
£11.72.

Des cours de premiers soins
ont été inaugurés dernierement
snus les auspices de la Croix-
Rouge et se continuent présente-
ment tous les mercredis soirs a
huit heures à l'Hôtel de Ville.

129 casques de due-!

sur présentation d'un carnet de rationnement de

1943-1944.

On conseille à tout propriétaire d'automobile de

    
      

  
       

     
    

demander sans retard un permis d'essence et un

carnet de rationnement nouveaux pour chacun de

ses vehicules,

En vertu du nouveau plan, qui entrera en vigueur

le ler avril, l'essence sera rationnée pour tous les

véhicules de commerce. Tous les véhicules non-

commerciaux recevront un permis et un carnet de

coupons de rationnement d'essence de la catégorie
| de base “AA” contenant 40 coupons pour une

automobile de tourisme ou 16 coupons pour unc

motocyclette.    
       

   
     

      

    
   

Les propriétaires de véhicules nun-commerciaux

susceptibles d'appartenir à une catégorie spéciale

et qui prouveront leurs besoins, obtiendront une

ration “professionnelle” supplémentaire, qui sera

établie à l'avance et qui sera valide jusqu'au 31

mars 1944.

La ration supplémentaire pour une automobile

d’une catégorie spéciale sera basée sur les besoins

individuels. Lu ration “professionnelle”, au licu

de dépendre de la catégorie précédente et du

millage parcouru par l'automobile, dépendra des

deux facteurs suivants: (1) la gravité de la diseue

d'huile au Canada et (2) l'importance du véhicule

où de son propriétaire en temps de guerre.

|

'
|

t

i

     
      
        

 

  

|

f

              
       

  

Les coupons

60 coupons. Le Régisseur des huiles n'émettra qu’un

seul carnet “Spécial” ou qu’une partie de carnet à

la fois et pourra ainsi reviser

deschaque personne appartenant à une catégorie

spéciale.

En vertu de certaines dispositions de l'ordun-

nance sur le rationnement,le Régisseur des huiles

a le droit de refuser une demande d'appartenir à

une catégorie spéciale ou de suspendre un carnet de

rutionnement s'il y a infraction aux réglements.

Tout véhicule automobile, à l'exception des moto-

cyclettes, doit afficher sur son pare-brise un timbre

indiquant sa catégorie. Après

ployés des postes d'essence ne seront pas autorisés

à fournir de l'essence à une voiture qui n'affiche pas

de timbre correspondant au

ment soumis au moment de l’achat.

Pour obtenir un permis d'essence et un carnet

de coupons de rationnement, procurez-vous une

formule de demande au bureau de poste le plus

rapproché. Étudiez votre formule et suivez les

renseignements qu'elle contient.

Lorsque vousruéevrez votre carnet de coupons de

rationnement, gardez-le avec soin, Il peut ne pas

être remplacé, si, à cause d'une négligence, vous

l'avez perdu ou s'il vous a été volé. Nele laissez pas

dans votre voiture. Gardez-le sur vous continuelle-

ment.

“professionnels”

seront émis sous la forme de carnets qui porteront

le titre “Spécial” et qui ne contiendront pas plus de

supplémentaires

au besoin la ration

le ler avril, les em-

carnet de rationnc-

  MINISTERE DES MUNITIONS ET APPROVISIONNEMENTS

L'HONORABLE C.-D. HOWE, Ministre
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Charme et
Lesonnatité

Par

“Mme Fore Chaput
de

L'institut de Beaute « FRANCE"

  

      

 

Mademoiselle,
Du beurre à titre de crème à

démaquiller ? Sauf le rationne-
ment, je n’y vois pas d'inconvé-
nient, à condition qu'il soit bien
frais et non salé. Tous les pro-
duits à base de graisse d'animal
sont excellents pourvu qu'ils ne
soient pus gras a l'excès et, de ce
fait, susceptibles d'activer la
pousse des poils. Ne serait-ce que
pour cette raison. il me semble
qu'il vaut toujours niieux emplo-
ver des préparations spécialement
étridièes par des maisons sérieu-
ses.
Le lait frais. employé tiède, on

compresses, gue vous changez à
toutes les demi-heures, est excel-
lent pour les peaux sèches et neu-
tres. Faites ce traitement tous les
soirs et appliquez ensuite une
bonne crème ANTI-RIDES, que
vous gardcrez In nuit. Je vous us-
sure que vous paraitrez dix ans
plus jeune après trois mois de ce
serait. pour ainci dire, le complè-
traitement.

  

Voici un autre traitement. qui
ment du précédent et qui active-
rait l’action de la crème Anti-
Rides; c’est l'application — le
matin — de quelques compresses,
imbibées d'eau froide à laquelle
vous ajoutez quelques gouttes de

{lotion tonique astringente à base
de frulfis. Vous tenez ces compres-
ses sur les paupières (les yeux
fermés) durant quelques minutes.
Vous procédez, uprès cela, à un
léger maquillage. C'est un moyen
unique de resserrer les pores di-
latés; de plus, vous ne sauriez
croire l'éclat ot la fraicheur que
donnent à I'épiderme ces soins
peu compliqués.
Des infusions de menthe ou de

tilleul vous aidcraient à dormir.
On dit même que du lait chaud,
sucré avec du miel est Un leme-
de tout à fait spécial contre J'in-
somnie. Le sommeil. pour votre
beauté, chère amie, est aussi l'un
des plus importants facteurs. Vo-
tre digestion n'y est-elle pas
j pour quelque chose? Un mede-

 
 

  

  

 

Réparations et
Vente
de

CLAVIGRAPHES
et

MACHINE A
ADDITIONNER

Aussi location à la
semaine ou au mois

ARTHUR LETOURNEAU
Réparations et Vente

1545 Cascades
Tél. 1070

 
 

 

MESDAMES

ACHETER,

BERGERON &

Vous trouverez un

SOILS,

PATRONS, BAS,

Ils vous présentent

“WATSON”

“CORTICELLY

FATIGUES excluses

BERGERON &    

MAGASINER,c’est FACILE

EPARGNEZ-vous des fatigues, en vous RENDANTchez

SAINT-HYACINTHE

CREPES LAINAGKS,

“PENMANS"”

— chez —

1624, Sième rue, Des Cascades

c’est DIFFICILE

SICOTTE ENRG.  
choix varié dans les:

TOILES, COTON,

GANTS, SACOCHES,
FANTAISIES, TROUSSEAUX DE BEBE

des marques connues:

“WABASSO”

“BUTTERICK”

— QUALITE obtenue

SICOTTE ENRG.
Tél. 276   
 
 
 

cin consciencieux pourrait. il me
semble, vous conseiller selon vo-
tre état.
En tous: cus, je serais heureuse

de recevoir de vos nouvelles ct
particulièrement intéressée à con-
naître les résultats que vous au-
rez obtenus anrés un ou deux
mois de traitements réguliers.
Je vous attends,

ge

CH
S1 vous désirez une réponse

personnelle, écrivez a Madame
Flore Chaput, 5600, avenue De-
celles, Montréal. Nous ne répon-

dons, toutefois, qu'aux personnes

qui incluent une enveloppe et
un timbre pour lu réponse.

Tous les produits de l'Institut
de Beauté “France” sont en ven-
te au Magasin Moderne, 67, ruc

Saint-François, Place du Marche

(Prop. C. O. Lussier) seul dépo-
sitaire à St-Hyacinthe. Une ven-
deuse spéciale vous donnera gra-
tuitement tous les rensvigne-
ments que vous desirez obtenir

ce sujet.

  

——

 

CO——

ST-THOMAS D'AQUIN
En visite. — M. Gérard Arpin

Élait en Vacances dans sa famill
la semaine dernière.
M Léopold Desmarais, actucl-

lement à Sherbrooke, était en
promenade, dimanche dernier.

M. et Mme Laurent Hébert
{taicnt de passage à Ste-Made-
leine. dimanche dernier.
M, ct Mme E. Rivard. Miles

Marie-Ange et Denise Rivard é-
taient à Montréal en fin de se-
maine.

  

10 3; ———

ST-JUDE
Naissance, — M. +1 Mme Henri

Cloutier, de cette paroisse an.
noncent à leurs parents et amis
la naissance d'une fille baptisé
en notre église, mercredi le lt
février. sous les prénoms de Ma-
rie. Huguette, Denise. Parrain et
marraine: M et Mme Jules Lari-

 

vière.  Porteuse: Mme Armand
Mathieu. Nos sinceves félicita-
tions.

Déplacement. — M. Fernand
Labossière nous quittuit. la sc
maine dernière, pour St-Hyacin-
the, afin d'y occuper un emploi.
au service des RR. SS. St-Joseph
à la maison-mère. Nos meilleurs
voeux de succès l'accompagnent.
Décès — Nous sommes au re-

gret d'offrir nos plus profondes
sympathies à Mme Roméo Pha-

 

ON DEMANDE
HOMMES ET FEMMES

 

Pour faire cette simple expé-
rience, qui n'engage aucun ris-
que. Si vous vous sentez deve-
nir sourd et que les oreilles vous
tintent ou bourdonnent à la sui-
te des bruits qu’elles perçoivent.
essavez le Baume Aurine pour
Oreilles. Faites à Votre demeure
cetle expérience qui a permis a
tant d’autres d'entendre claire-
ment à nouveau. Employé depuis
1895. Plus d'un million de pa-
quets vendus. Vous devez étre
satisfait apres cette expérience,
sinon l'argent est remboursé. Ne
coûte que quelques sous parjour.
Si vous avez cette affliction, in-
formez-vous aujourd'hui du Bau-

LE CLAIRON, SAINT-HYACINTHE, P. Q

  
mi et Fernand Perrault
les invités de M, Jacques Gévry,
dimanche dernier.
Mlles Bertha Ducharme.  Léo-

tie Beliefleur et Marie-Ange
Dion en visite chez M Fred Ma-
heux de Roxton Pond, dimanche

 

Bebe Soulagé
 De Son Rhume
PendantQu'il
Dort ,
Voici une médi-
cation réellement
éprouvée dans les
familles, Une médication qui agit
de2 façonsà la fois pour soulager

les souffrances de l'enfant en-
rhimé—pondant son sommeil!

Il suffit de frictionner, au
coticher, si gorge, siu poitrine et
son dos avec du Vicks Vapoitub.
Immédiatement, le VapoRub
commence à apaiser les spasmes
de ka toux, calme la douleur ou
lu gêne musculaire, cb amène un
sommeil reposant et réparateur.
Souvent, au révefl, les souffrances
ont, en grande partie, disparu.

Pour Je bien de Votre enfant,
essayez VapoRub ce soi-meme,
Il doit être efficace, car, en cas |
de rhume, la plupart des mères
emploient le Vicks VapoRub.

  
  

  

 

 

neuf (Therese Lachambre), de
notre localité. à l'occasion de kL
mort de son pére. M, Honore La-
chambre. de St-Denis.
Nouveau poste, -- On nous up-

“rend encore que MM, Oza La.
flamme sv rendait à St-Liboire
la semaine dernière, afin d'oceu-
ver le poste de cuisinier, pour le-
quel il vient d'être nonnne, :
l'emploi du ‘Canadien National”
Nos félicitations
De passage. MM. Mauric

Charbonneau «€ Hormisdas Mat
in étaient de passuge à Mont
réal. en fin de semaine.
Assemblée du conseil - - Le

membres du conseil municipai
tenaient leurséance régulière, ©
notre salle paroissiale, lundi 1
15 février dernier.

———— : 0! 

STE-CECILE BE MILTON
L'U. C, €, Le 3 février der-

nier avait leu à la salle parois-
siale la réunion des membres de
L'U. C. C. de uotre paroisse.
Apres lecture des procés-ver

haux il y eut souhaits de bienve
nue ct de bonne santé par M. R
Goyette, président,  Celui-es ex
pligua assez brièvenent le rol
que chaque membre doit jouer
au sein de notre organisatior
professionnelle, ainsi que sa coo
poration en vue de son progres
et de son développement pour
l'apres-guerre. M. l'agronome E
variste Breton donnait une cau
serie sur les cuisses populaires €
sur les problemes qui reparden
les cultivateurs. Il invitait ceux
ci de continuer à montrer tout k
désintéressement voulu en assis
tant nombreux aux séances et er
étudiant les affsires qui les r«
gardent. M. Maltais, inspecteur
au ministère de l'Agriculture
prononça une conference sur |
classement des veufs, de méme 1
réglementait avec beaucoup de
tuet le probleme des oeufs qu:
lunguissait dans notre localité.

M. l'aumonier l'abbé V. Cor-
deau expliqua tous les bienfaits
dont jouissent les membres dans
leur union: Formation technique.
formation morale. formation so
ciale, ete, C'est Une école d'ami-
tié, disaiit-il, parce que chacun ap-
prend à s'entraider comme des

dernier.

 

 

|

étaient

|
M. Roland Goyette eu visite “|

Granby, récemment.
M. Rémi Perrault a

amedi dernier.
— 0

ST-JEAN-BAPTISTE |
De passage. Milles Berthe|

Bellemare et Therese Lemonde,
le Montréal, de passage dans
teurs familles, te semaine derniè-
re.

M. Jean-Paul Desnoyers,
St-Germain, rendait visite à sa
famille ainsi qua Mlle Jeanne|
Chabot, en fin de semaine
M. et Mme Elphége Guertin,

v rendaient à Upton ces jours
“érniers, où leur fille Rita, suit |
mo cours d'art menager et ensui-
e à St-Germ.ain, chez leurs fré +
Us,

Granby. 1

|
i
!

 
 

 

de |

 =.

ST-SIMON
Réparations. La Compagnie

lu Téléphone rurale est à répa-
er les fils e( poteaux brisés par}

‘€ verglas, dernièrement. Le-
tommages s'élèvent à plusieurs
centaines de dollars.
Mer Lacroix. Monseigneur

Lacroix qui sera sucre éveque à
à fin de février est allé faire sa!
craite et ses parents et amis |
ont à se preparer pour cette!

rande fête.

Déplacements. Mine Gerard
deauregard et ses filles Marie-
Haire ef Therese, cher ses beaux
urents: M et Aime Albany Beau.
‘égard.

Mme JS. Lengebter et su fl
tte Louies chez wn pere à!
Nicolet. 1

M. «1 Mme François Lalancet +
» (Marie-Claire Delorme), en:
iste chez M. at Mme Wilfrid |
dlerme, durant leur séjours.

Maladie, - M Lalancette, eui-
nier au restaurant Chez Quin. |
alt été pris dune attaque d'ap- |
eudicite. On + dù le transporter

|

i

 

lez son père, M. Octave
hamp, accomnopn: de
lossior

Jean
-
M.

foie

Ho
i

\EUMON D'AMIS
A ST-PIE

Une Impasante reumon d'amis
: eu lieu ces jours derniers à St-
Mie chez M, et Mme Ovila Char-
on, Les personnes présentes à

 

enzo Charbonneau: Miles Geor-
denne St-Onege, Lucienne Char-
on, Lucille Graveline, Germaine
‘hicoine. Cécile Davignon. Thé-
vèse Groaveline, Flore. Yvonne
“harron, Demise Charbonneau
MM. Joseph St-Onge. Herman !
Whitney, Laurt Graveline, Herve
Pontbriand, René Deslauriers, M
Bourgault, Clovis Plouffe, Mare,
«1 Henri Davitnon, Yves el Jean-!
Paul Charron, Yves Davignon,
Aimé Bépin, cles, Jean-Guy of
Jacques Chureerecau, Jacque:
St-Pierre.

l'hôpital St Charles pour ope. Employez peu ou pas
ation. On nous apmend qu'il se d'eau, pour réduire au
orte assez bien. minimum la perte et la
En visite. —Mlle Victonrn lonte des éléments nutri-

hamp, institutviee à St-Liboire tits. Conservez I'cau der

tient MM. et Mmes Delphis St- mentspoz pus low ali-
Mge. père, Delphis St-Onge, fils a halo uniformede
“apoléen Charron. Rene Moris- l'électricité
cette, Henri Paul St-Pierre : .
“Mmes Edmond Morissette, Loe Commencez lu cuisson

et tous retournèrent à leur de-
meure à une heure trés avançée
de la nuit emportant un agreable
souvenir de cette soirée

 

DECES DE L'ABBE
ELIE LETOURNEAU
À L'AGE DE 77 ANS
Labbe Elie Letourneau, ancien

euré de Rougemont et de1 Ange-
Gardien, est décédé mardi a Phos

tel-Dicu de Saint-Hyacinthe à
l'âge de 77 ans Le défunt était
retiré à la retraite Saint-Ber-

nard depuis mai 1932. Les funé-
raitles ont eu heu ce matin à
10 hres en Véglre de la cathedra-

 

Le

le. L'absoute a été chantée par
S. E. Mgr A, Douville, evêque du
diocèse, L'inhumation so fra au
vimetière de la vathédrate.

L'abbé Elie Létourneau est ne
a La Présentation. comté de St-
Hyacinthe, le 13 février 1866, fils
de Camille Letourneau, forgeron,
et d'Emélie Frechette. 1 fit ses
études classiques et théologiques
au séminaire de Saint-Hyacinthe
où al fut ordonné par Mer Mo-
veau, le 20 septembre 18M

Au cours de sa carriere «fut |
d'abord professeur au seunnat-
re de cette ville 1891-920 vicanre
à St-Liboire, juillet 1802 à mars
1894, à Notre-Dame de Stanbrid-
Be, 1894-95; assistant-aumonier
de l'Hôtel-Dieu 1895-80; numo-
nier des Frères Maristes à Iber-
ville, au juvenat, TE1s: cur

SEP.

de St-Alohon-s de Granby, 1955.
th: de Ste-Pudentionne, 1990-11;
de Rouremuont, T81!1-21; "Ang.
Gardien de Rouville. 1921-1932.
En mai 1932 il ve retira à la re-
truite St-Dernard de Smnt-Hya-
cinthe.

LA SESSION EST REMISE
AU 23 FEVRIER
Une nouvelle proclamation, la

tou ieme, con“want Fouverture
de Ja session, à «té Smise et ren-
due officicHe eos jours derniers
par La senate du Hieutenant-
vouvernew Le dat+ de l'ouver-
ture, Gui avait ete fixée au 16, à
ce renvocee ar mardi, 23 fevrier.

-—— sen TY pee es eee
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Suggestions
culinaires :

légumes pour les soupen,
cle.

Débutez vivement, cuisez
rapidement, alin que ces

éléments soient exposés

moins longlemps au liqui-
de, à la chaleur et à l’eau.

Evitez l'ébullition violente
et son effet destructeur de
vitamines, par un réglago

précis do lu chaleur. Les
légumes ne doivent pas
être trop cuits.

Couvrez les ustensilos et

des aliments congolés
pendant qu'ils sont encore
congalés.      
REDDY DIT:
“ll nous laut des graisses et
des o5 au Cunada, pour les

explosils puissants. Vendez-

les à votie boucher. ou don-
nez-les au comité de récupé-

ration de votre zone,”

1e Sos :

Se

A LA CAMPAGNE DE

Organisez votre cuisi

CUISINE
SAINE ALIMENTATION!

 

ne totalement pour

donner à votre famille une Énergie ct une

vigueur combatives. Un régime alimentaire

équilibré contribuera

travail chaque jour de li semaine!

a [a maintenir au

La

cuisson par d'électricité rend les aliments,

les plus ordinaires mémes, appétissants et

nourrissants; donc, rallicz votre cuisine à

l'arriere-rang de la défense.

San “Appartenant à
sert”=   

 

    

 

  

 

ceux qu'elle

       
     

 

  

   
 
 

 

   

 

me Aurine pour les Orcilles. En PFENT ! det 6 Co Les musiciens étaient MM, ReSAINT-HYACINTHE vonte à la PHARMACIE LANC. | lrêres: tous pour chacun, chacun! né Morissette, Leuri Graveline ot
——_./{ TOT et chez les autres pharma- FOUT tous, . , {Henri-Paul St-Pierre.—— ciens. En visite. MM. Claude, Ré-1 La veillée se passa rapidement,

1 ‘‘ ; . . , . . . cee fs ve In trembling A «baffle lu vierge du desert,
—

|

fait appel à vos lumières et à vo-|taient dressés cn obstacle sur sa, accompli son oeuvre. cprésentat ane se Fan ah « evrpnwn ! i oudh Nadia "delFeuill “ . ” tre concours. route, il les avait tués ainsi] Ce ful æussitôt un affolement{“oucher de soled an la pa me st CNnm ura A. ani pucehui De ha,doeuilleton du Clairon —Je suis à vos ordres.  Que|“pour déblayer le terrain”. général parmi les aides. Ceux-e

|

ae. Tandis que, dans lespace, se}. ve Ne iets crment ne TH plus vos lèvrespuis-je faire d'utile? Combien  d'Anglais etaient [s'étaient penchés sur leur mai- nclaient tote leon of toute: le in me Sur, ve ; ;

Le Masque de Fey
GRAND ROMAN D'AVENTURES ET D'AMOUR

par

Maurice BOUE & Edouard AUJAY
Be

 

—Ainsi meurent ceux qui ont
voulu ravir le secret du Sphinx.

IX
Le Dompteur de la Foudre
Lu princesse Isis avait été

transportée, clle aussi, loin de la
salle où l'avait trouvée Manikès.
Longtemps, elle resta inanimée et
lorsqu'elle s'éveilla, elle vit que
sa fidèle Aoussa était à son che-
vet,
—Que s'est-il passé ? deman-

da-t-elle.
—Je l'ignore, Maîtresse. Des

hommes l'ont apportée ici…
Peu à peu, la lucidité revint à

la jeune femme et elle se souvint
qu’elle étail tombée aux côtés de
Guy d'Estérac.
—Sais-tu ce qu'on a fait du

Français ?

—Non, maîtresse. Je n'ai vu
que Manikès, qui m'a recomman-
dé de veiller sur vous.
—C’est bien... Va dire au sage

Nefti que je désire lui parler.
Un instant plus tard, la ser-

vante revint, accompagnée d’un
vieillard à barbe blanche. Celui-
ci était l'antithèse vivante de
Manikès,
Autant l'un paraissait farou-

che ct malfaisant. autant l’autre
avait un aspect débonnaire. Nef-
ti, avec sa longue lévite blanche,
avait tout à fait l'allure d’un pa-
triarche régnant sur une peu-
plade aimable.

La princesse Isis l'accucillit a-
vee respect, Elle lui indiqua un
siège qu’il refusa pourtant.

—Mon père, dit la jeune fem-
me, j'ai recours, une fois de plus,
à votre sagesse el je suis convain-

cuc que vous ne me refuserez pas
vos conseils.
—Mon âge me permet quelque-

fois de voir clairement les situa-
tions les plus délicates, répondit-
il en s’inclinant.
La princesse conta au vicillard

ce qui s'était passé depuis le mo-
ment où Guy d'Estérac l'avait
providenticllement arrachée aux
griffes des réguliers. Elle ajou-
ta que, par reconnaissance, elle
avait voulu délivrer son sauveur.
—Nous étions à deux pas de la

liberté, dit-elle, lorsque Manikès,
sant d'un de ses nombreux sor-
tilèges, nous a terrassés. Je suis
devant vous vivante, mais je
crains bien que Manikès ne re-
sorte toute sa colère sur le Fran-
çais, Il l'a condamné à mort, en
lépit de mes objurgations.
—I1 n'hésitera pus, alors, à exé-

cuter sa sentence, car c'est un
2xalté. Ah ! que de fois ne lui ai-
je prodigué des conseils de mo-
lération! I] veut libérer l'Egypte
par la force, la brutalité, alors
que la douceur et la patience au-
raient plus d'efficacité, Ses in-
tentions, je le reconnais, sont
bonnes: mais sa méthode sera fu-
neste à notre patrie. Rien ne se
crée par l'épée. L'ocuvre des
grands conquérants ne leur a pas
survécu; eux morts, leurs empi-
res ont été morcelés. La pensée,
seule, est féconde et son oeuvre
est durable.
—Je sais, maitre, dit la prin.

cesse, que vous vous efforcez de
tout votre pouvoir a calmer Ma- nikès, et je sais aussi qu'il craint
votre sagesse. C’est pourquoi j'ai

—J'ai voulu vous demander de
sauver le Français que Manikes
va faire périr, Et j'ajoute: à quel-
que prix que ce soit.
—Vos. ordres seront exécutés,

ma reine... Mais il n'y a pas Une
minute à perdre. Pourvu qu'il ne
soil pas trop tard !..
Le vieillard rentra chez lui, Il

n'oceupaît, dans le mystérieux
domaine des rénovateurs de l'E-
gypte, qu'une cellule toute gar-
nie de livres et d'objets bizarres,
tels qu'on en voit sur les gravu-
res représentant l'antre des alchi-
mistes.
Ayant cherché dans un coffre.

il en tira un petit instrument de
forme cubique ot, aussitot, it ap-
pela un domestique.
—Qu'a-t-on fait du Français ?

demanda-t-il au serviteur.
—Onl'a transporté dans sa cel-

lule.
—Déjà! Quand FPexécutera-t-

un ?
—Dans peu de temps, sans

doute, Maître, car tout est prêt.
—Ecoute-moi. Tu sais que tu

mu dois obéissance absolue !.…. On
va préparer l'exécution du con-
damné. Tu sera là. Tu introduiras
ceci dans la poche du Français,
avant que Manikès agisse. Tu
m'as compris ? Va...

“ x

Nous avons dit que le masque
fatal avait été appliqué sur le
visage de Guy d'Estérac et que
Munikès, étendant le bras vers
la boîte métallique. avait abaissé
la manette. ;
Une grande fiamme avait ful-

guré dans la salle et le jeune
Français avait vu la mort s'avan-
cer sous les traits ricaneurs du
maitre des “Compagnons du
Sphinx". Co
Lorsque la flamme se fat é-

teinte, Munikès s'avança verssa
victime. Un rictus de haine im-
placable crispait ses traits, ;
Chaque cadavre représentait

pour lui une marche de cet es-
calier qui devait lui permettre de
s'élever jusqu'à son idéal. Com-
bien n’en avait-il pas abattu ainsi de jeunes gens, de ceux-là qu'il
considérait comme des ennemis
de sa patrie ? Tous ceux qui s'é-

So

morts ainsi mystéricusement, sans
que l'on sût jumais ce qu’ils €-
taient devenus! Au souvenir dei
ces hécatombes, Manikes eprou-
vait un plaisir diabolique. Ft c'é-
tail avec une joie toujours renou-
velée qu'il coutemplait le eada-
vre de l'ennemi vaineu.

ses confidents, il avait dit:
“Je les abattrai tous, jusqu'au
dernier.”

Aussi, fut-ce
de triomphe
Guy d’Estérac.

. Mais, cette fois, sa surprise fut
grande lorsqu'il constata que le
jeune Français, au lieu de pré-
senter toutes les apparences de
la mort, le regardait, impassible.
Son étonnement se manifesta

Sur son visage on une grimace si
drôle vraiment que Guy d'Esté-
rac, les yeux fixes sur cette face
ahurie et grotesque, ne put s'em-
nécher de sourire.
Du coup, Manikés faillit tom-

ber à la renverse, Il n'en croyait
Das ses yeux.
Par quel prodige incompréhen-

sible cc maudit Français avait-il
résisté à la formidable décharge
électrique qui devait l'anéantir ?
C'était la première fois que pa-
rcil phénomène se produisait. Or.
Manikes conna:ssait les pouvoirs
de sa machine infernale. Du res-
te. la lumière fulgurante qui a-
vait illuminé là salle des suppli-
ces prouvait que le mécanisme
avait fonctionné normalement.

Alors 7... Que s'était-il done
produit dans cet extraordinaire
cas? Désireux de s'en assurer, le
fanatique arracha brutalement le
masque. Mais, il avait à peine

avec un sourire
Qu'il s'avança vers

tre el tentaient. en vain, de le
ranimer. D'autres avaient donne
l'alarme.

L'arrivée du vieux Nefti. ac-
compagné d'un de ses fidèles, ra-
mena momentanément le calme
Le sage s'était, à son tour, pen-

ché sur Mamkès. H se rendit
compte que toute intervention
était inutile, Manikes était mort
de la mort que, si souvent, il a-
ait infligée à d'autres hommes.
Nefüi secouu I: tête et, se tour-

nant vers son jeune campagnon,
il expliqua:
—Pour sauver le Français, à Je

demande de notre souveraine
l'avois fait placer dans sa poche
Un upparcil qui devait neutrali-
wr la force Clectrique du mas-
Tue de feu. Ignorant ce détail,
Munikès à examiné le masque «4
lu décharge l'a tué.

Il étendit la main vers le mort.
cn un geâte solennel, et dit en
core:
—C'étuit un

esprit. Mais

 

grand cet noble
11 n'avait pus de

N'a pas voulu que son oeuvre fut
édifiée sur des ruines.

Et, après un court silence, par-
courant du regord le cercle des
assistants qui l'entouraient res-
iectueusement, il ajouta:
—Manikés a usé de la foudre et

il a péri par la foudre. Sun ame
l'aigle sen et allée vers le
royaume fulgurant de l’Amenti.
Son corps sera déposé duns un
arcophage. duns la ‘Chambre du
Roi".

X porté lu main sur la machine!
d'acier, qu'il s'effondrait sur le!
parquet. |

Il avait été foudroye. :
. . !

“La colère, dit da sagessedes|
nations, est mauvaise conseillère.”|
Le terrible exécuteur en avait été
victime. Supposant qu'Estérac a-

Le Secret d'Isis
Guy d'Estérac avait été conduil

dans une chambre fastueuse qu’é-
clairait une douce lumiér” opu-
line.
Toute lu beauté ct toute la ri-

chesse de l'Orient s'épanouis-

ouleurs de l'are-en-cael, le pay
age rose se mucit insensihlernent
un files, en viniet, en indigo. +
ur cette féerie ve detachaent, -
l'avant-plan, les ilhouette mu
ses des arbres cline
Une symphonie dedicreure emma

nait du décor.
Guy d'Estérac fremit loulou

cusement. Il re remémora, Une
fois de plus, les beaux soirs d
Tamegrout, als qu'il enfaçai
hastement sa fiancée tant aimée
Toute la poére ambiante de I;

nature revivait la, pour lui Ion
manquait, pour que l'illusion fû
omplete, que celle qui, seule
ouvalt rendre u ce paysage
déal tout sa revtite.
Or, à ce moment meme, une

forme gracile et harmonieuse
ortre doucement de la pénombre
omme Un fanteme chrumant, se
essing sur le decor.
C'était une jeune femme aux

“eux de velour= au sourire ten-
ire ot triste. Elle portait Une ‘gran
loutu ©, de ses épaules, tombait

zovur. Pour réaliser son idéal, ls|un sofsuir pourpre brodé dr
libération de l'Egypte, il aurait| slanc.
commis tous ics crimes. Osiri: Dans ls lumicre laiteuse, sor

visage d'albatre translucide s'om-
wait de reflets azurés.
Elle apparaissait, pareille à utie

wineesse de légende.
Et. cette fais. Guy d'Estérue se

erut Victime d'un rêve adorable
car, duns la femme qui se dressai
uinsi devant lui, il venait de re-
-onnaître —sans qu'aucun doute
ùt désormais :Ubsister dans sor
‘sprit — Nadia, £a douce et chère
Nadiu.

Oui, c'étuit Lien son  repure

‘on attitude gracicuse, son ges-
+. Et c'étuient aussi les vête-
ments qu'elle portait, lorsque
tremblante et ravie, elle venait à
lui, dans la lumiere du sol-it cou-
chant.

Et, comme pour confirmer la
<falité de l'irréel, la nouvelle ve-

candide qui souvtait divinement |

saient là. Le jeune diplomate pou-
-Vait se croire transporté dans un
palais des mille et une nuits. Mais

yant subi l'épreuve suns être
frappé mortellement, le fonction-
nement de la machine devait ë-:ce qui retint surtout son regard,
tre suspendu pour une raison ce fut la décoration des parois
qu'il ignorait, ii avait négligé de qui lui rappelait l’oasis parfumée relever la manette. (de Tamegrout.
Et la machine infernale avait Un des panneaux, notamment,

nue prononga, de su Voix tendre
ct charmante, dont les intonu-
tions, depuis plusieurs années, vi-
braicnt toujour: dans son coeur:
—Monsieur l’efficier, c'est moi.

c'est moi votre petite Nadia... 
Ivre de joie, Estéruc s'était levé

ne dors de plu d'une halluemu

ads dans Foust: de
He vint déliestement poop
ront contr- la peontrine de
ven officer cn dicunt

Cet moi, Guy, Ce tva
“hte Nacho guy vou anne

Est-ce postble ”
Oui, non bien aime, ce

ws: thle puisque mie vac,

Tamuoep ont

 

de tie
botkier:

uvest,  deconvrant
‘ents blanches qui
onmme des perles
--Ne me TECONnAE 200

lone pas, monsieur l'officier ? de
nunda-t-clle d'un ton had,

C'est que, balbutia Guy d'E
—C'est que, bulbutia Guy d'E

crac, tout ceci est tellenient à |
range et imprévu! Je retrou-'
‘een vous non seulement 1;

deurée, mais aussi la sphinge fu |
n'apparut naguere au Khan-Kao-
ili, et enfin la princesse énigmu
dque qui a nom Isis.
--Ne m'avez-vous pus. un Jour
omparée à Ur: déesse
—Certes,
-Fh bien, imuginez-vous que

omine lu divinité égyptienne »
hrétienne, je <uis une en tron
wnrsonnes,
—Muis, si vous êtes a lu foi

Nadia et la princess Isis, dit-i
Pune voix ou passait un souve
wir de toutes Ice souffrances en-
lurées, pourquoi ce long silence
nortel qui me tuait ?
—Parce que je vous aîme. Giy
--Je ne comprends plus.
—-Si j'avais parlé plus tôt. mon

ami, je vous aurais tué malgre
moi.
—Toujours ce serment qui vou:

scellait los lévres, cruelle rin
zesse ?…

—Oui, le sern:ent, Mais il ful
‘ait surtout craindre la vongeunce
lun être tout-puissant qui n'est
plus aujourd'hui.

Lu jeune femme avait entouré
de ses bras le cou du jeune hom.
me et de ses yeux montait unc 

1e pus vietmne u

!
|

|
Et, levant la tete, elle sont do!

Tancée que j'in tant aimée et dant!

adorables et fe beaux sphinx va
ton” parvier nha of ne revêler son
A ‘on tom, +1 lu: wit hb cepret

Mali en rougt ‘ant et comin Elle ti an crne atfurmatif et,
prenant de jeune homme par la
brun, elfe le cand it a un divan,
{l'invita a sS'ascoir «+ prit place
pre. de lu,

Ow, dito Hes cou allez tout
| avoir ,

CN anvee)
 

  
  

ont Épargnée
avec les

AMPOULES

 douce flamme amour. Elle ap-
paraissait câline et ingénue, com- 



HUIT

PROFESSION RELIGIEUSE
A L'HOTEL-DIEU |
 

          

    

A l'Hôtel-Dieu de cette ville! y. x 4
avait lieu le 16 courant une cé- = a ren
rémonie de profession religieuse . sallesæ

iPEaAre)
\PROY
SE

présidée par M. le chanoine J.-
V. Davignon, de St-Hyacinthe.
assisté de MM. les abbés À. La-
vallée et N. Benoit. |
Le sermon de circonstance fut

prononcé par le révérend Père À.
anoie, s.s.s.

pontpraponcé desvoeuxtem.| Les pêcheries des Iles-de-la-Madeleine remises à Quebec

lin, de Cookshire; Marie-Hélène| L'Honorable Adélard Godbout a annonce qu- les pécheries des

Uhry. de Manchester, N.-H.: Ber- ' Iles-de-la-Madeleine, actuellement sous la juridiction exclusive du

nadette Bernard, de Acton-Vale: ‘gouvernement fédéral. seront rendues à la province de Québec. Des|

céche pouxae Danville; Gia| négociations sont en cours entre Québec ot Ottawa. Le transfert

maine Rainville, de Saint-Hya. de juridiction est accepté en principe et les pécheurs des Iles-de-

cinthe: Yvette Laroche, de St-,la-Madeleine pourront bientôt profiter de la politique des pêche-

‘ries du gouvernement provincial. iHyacinthe: Alice Coulombe, de

I y a quelques semaines. l'Honorable Ernest Bertrand et 'Ho-

 
Lynn, Mass.; Rita Champoux, de
St-Adrien de Ham: Jeanne Du-'

LE CLAIRON, SAINT-HYACINTHE, P. Q.

qu'il s'attaquait à l'un des collègues de Duplessis, il fallait inévi-
tablement que le chef du gouvernement d'alors vint au secours de
son ministre, car M, Bastien avait le talent de le compromettre et
de l'acculer au pied du mur.
ment M. Bouchard dans su lutte contre le régime Duplessis, reven-
diquant avec le député de St-Hyacinthe les privilèges de la Cham-
bre, protestant contre le sabotage du régime parlementaire et des
institutions représentatives ct critiquant toujours à bon escient les
lois draconiennes et lu législation hypocrite du régime.

le député de Berthier était
agressif et redoutable.

Bastien prit une part importante à la campagne électorale
de 1939 qui conduisit les libéraux à la victoire, et il était appelé
peu de temps après à faire partie du cabinet Gedbout. Au banc
des ministres, Cléophas Bastien continua à se signaler parmi les
vrateurs parlementaires de marque et il n'avait rien perdu de sa
combativité. Aussi. en novembre 1942, M. Gouabout l'appelait à
diriger le ministere de la colonisation auquel le désignait son sens
politique averti, sa réputation d'homme d'affaires et sa profonde
connaissance des hommes et des choses. Le comté de Berthier qu’il
représentait cest sans conteste une des belles circonscriptions rurales

un rude jouteur. un parlementaire

de la province: des paysuns cossus ef prospères habitent la partic;
{ méridionale, tandis que le nord. pays pittoresque, est une région
de colonisation. Aussi Cléophas Bastien était-il bien familier avec
les besoins du petit peuple et des colons québécois.

Cléophas Bastien seconda admirable- ;

 
+

1 s | r Ses ad-!
versaires cux-memes ne pouvaient s'empêcher de reconnaître que|

{

M. NAULT ROULE 223
A LA PHILHARMONIQUE
Le Desrosiers établit
un nouveau record
785,

 

également
d'équipe.

 

M. Nault du Woodhouse s'est
mis en vedette cette semaine dans
la ligue de petites quilles de la
Philharmonique en roulant une|
partie simple record de 223. 5
points de plus que Pancienne
marque détenue par A. Lord du
Gobeille-Brouillette. Le J.-.D Des- :

cord d'équipe pour uns partie en:
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75 pour 100 des incendies se
produisent dans les maisons pri-
vées.  Protégeons nos demeures

PExtincteur Auto-
matique AUTOFYRST OP,

|

1

,

lequel dès l'origine d'un incendie

 
avec

donne l'alarme, éteint le feu et
ne cause pas de dégâts.

MEUNIER. SOO0 Bourdages St-Hyacinthe
rosiers a également brisé le re-l| Lasers

 

 ubtenant un total de 785. _
Cette semaine, le Desrosiers a!

perdu 2-1 aux mains du C.C.M.!

pr — 
 

St-Amant. le Gobeille-Brouillette‘
u battu le Woodhouse par le mê-
me score tandis aue le r'épsi-Cor
et le Restaurant Idéal ont respee-"
tivement blanchi le Bélanger et

val, de St-Alexandre d'Iberville:
Emmanuella Jacques, de East
Angus.
Ont prononcé des voeux perpé-

tuels: Soeurs Clotilde Audet. de
Montréal; Rose Lanoie. de Man.
chester. N. H.. Marie-Thérèse
Martel dite Sainte-Louise Cole-
raine, Mégantic; Jeannette Pou-
lin, Waterville, Maine: Jeannette
Binette dite Sainte-Dorothée. de
Sanford. Maine; Gilberte Dupont
dite Saint-Antoine de Padoue. de
Saint-Antoine-sur-Richelieu: Ali-
ce Fafard dite Saint-Gustave, de
Saint-Nazaire d'Acton: Marie Ga-
“non, de Berlin. N. H.: Dolores
Lacroix dite Saint-Séraphin. de
Fast Farnham: Thérèse Deslan-
des, de Roxton Falls; Albertine
Luc. de Sherbrooke: Léonie
Rousseau, de Granby.

321 ARRESTATIONS ET
2M APPELS D'INCENDIE
AU COURS DE 194

Le chef de police de Saint-

   

norable Valmore Bienvenue, respectivement ministres des Pêche- |
ries à Ottawa et à Québec, sc rencontraient dans la capitale fédé-

rale pour tracer leurs politiques de l'avenir. Il fut évidemment

question de faire disparaître l'anomalie qui plaçuit les pécheries
d'une partie importante du la province de Québec sous la juridic-

tion fédérale. La question est maintenant en voie de réglement

‘définitif.
“Un projet de loi sera présenté à la prochaine session”. a dit

l'Honorable Monsieur Godbout ‘pour assurer le retour des péche-
ries des Iles-de-le-Madeleine à la province. Les madelinois en

seront sûrement trés satisfaits car ils réclament co transfert de
juridiction depuis longtemps afin de bénéficier des uvantages de

la politiauc provinciale des pêcheries”.

La prétendue famine
Le Premier Ministre nous a fait remarquer qu'il est mexact

de dire que la population des Iles-de-la-Madeleine a êté menacée
de famine cet hiver. à cause des difficultés de transport, comme
l'a crié sur tous les toits certain député de l'Union Nationale desi-
“reux de se faire du capital politique à bon marché, En coopération
; avec le gouvernement fédéral, le gouvernement provincial a assuré
jun service de transvort supérieur à ceux des années passées. Le
service par avion a été un peu retardé a cause de l'état de la glace.
mais, du 27 décembre au 10 janvier. un avion u fait 18 voyages

| entre les iles et la terre ferme pour transporter gratuitement des
vivres et des passagers. Voici les dates auxquelles les voyages ont
; été effectués: 27 décembre. 2 voyages: 29 décembre. 2: 30 décem-
; bre, 3: ler janvier. 2: 2 janvier. 4: 4 janvier. 1: 10 janvier, 4. Le
brise-glace “Sorel”. a ensuite repris son service le 30 janvier. I!

- devait ouvrir la navigation d'hiver le 25 janvier. mais la populu-

Au cours deses trots mois au ministère de la ccloniastion, 11 aviat
jeté les bases d'un vaste plan destiné à faciliter | Ctablissement del Voici li position des equipes à
25 à 30 mille colons. Ce grand projet. dont le coût s'élevait äfla suite de ces rencontres.
S10,000,000, devait augmenter le nombre des nouvelles paroisses el. Position des énuipes

»

le Guilmaine et Frère 3-0.

procurer de l'emploi à un grand nombre d'ouvriers des régions|
> te

rurales, actuellement employés dans des usines de guerre. Ce pro-, Restaurant Ideal Ps. & bi pis
gramme hardi de colonisation sur une vaste echelle, avait ren-| ‘D. Desrusier 33 19 14 19
contré l'assentiment-de tous les esprits véritablement éclairés “til. Bélanger er 33 18 15 18
soucieux d'assurer pour l'après-guerre une période de readaptation : Woodhouse Pp 17 le 17
appelée à s'effectuer dans des conditions particulierement difficiles. | pe 3si-Cula wy 17 16 17

Cléophus Bastien est malheureuseiment disporu avant d'avoir. Goprillo-Broutil te 4 16 17 15
vu le temps de réaliser ce vaste projet. mais le gouvernement libé- CCAM. St Amant = an 14 0 14
ral, toujours préoccupe des meilleurs interés de Ia population que- Guilmaine ‘A Frère a 4 95 8
bécoise. ne manquer« pas de donner suite aux conceptions d'un _ vida deh 0

 

ministre qui sera vivement regretté de tous ceux qui ont Connu son Po

 
 

teur” ft 'épreuve du sang ?

Adressez-vous à

 sens inné des affaires et son esprit véritablement animé des prin.
cipes de la democratic rurale. : LISEZ LE “CLAIRON"  

¢elos dans un couvoir de votre région, provenant de trou-
peaux sélectionnés minutieusement ct n’avant aucun "réac- |

}

!
4

13 RACES DIFFERENTES

LA FERME AVICOLE SAINT-PIE
SAINT-PIE, (Bagot), Qué.

Voulez-vous cette année des poussins |

réellement vigoureux

    

Hyacinthe. M. Lucien Girard, a tion des îles a demandé de retarde: le service au 30, preuve qu'il
soumis cette semaine au conseil N'y avait aucun danger de famine.
municipal son troisième rapport|
arnuel des activités des départe-
ments de Police et des Incendies.
L'espace ne nous permet pas de
publier aujourd'hui ce rapport
très élaboré mais nous le ferons
dans notre édition de la semaine
prochaine.

Pelevons. toutefois, pour le bé-
nifice de nos lecteurs, que cet
(xposé nous apprend au'au cours
fes 12 derniers mois. le départe-
ment de la police a opéré 321 ar-
restations contre 325 en 1941, soit
vne diminution de 4 arrestations.
Le département des incendies a
répondu à 200 appels contre 197
rn 1941. Les pertes totales au
rours de 1942 ont été de $41,940.
On n'a enregistré aucune perte

Québec aura une voirie forestière
La province de Quebec sera dotée, après la guerre. d’une voi-

rie forestière. réforme que les techniciens réclament pour assurer
une exploitation plus rationnelle de nos forêts.

Voilà ce qu'a annoncé I'Honorable Adélard Godbout.
‘Une des politiques nouvelles pour li reconstruction d'apres-

- guerre qui seront présentées à lu prochaine session” a dit le Pre-
mier Ministre’ sera la création d'une voirie forestière. Jusqu'à
maintenant les concessionnaires coupaient leur bois surtout le long
des cours d'eau. Cette partie de la forêt est en grande partie épui-
sée. Les bûcherons ne peuvent avancer plus avant duns lu forêt.
faute de chemins.

“Apres la guerre”. déclaru l'Honorable Monsieur Godbout.
“il y aura des milliers d'hommes qui chercheront du travail. La
voirie forestière. que nous créerons par une législation cette annéc.
leur en fournira @t assurera. suivant le désir des techniciens. une
exploitation plus rationnelle de nos forêts puisque le gouverne-
ment pourvoiera à l'ouverture de chemins devenus nécessaires.

La dette municipale de la Province a diminué de
$8,000,000.00 en 1941
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de vie due a des accidents. vous êtes arrivé, dans le coupon
au bas de cette page; vous indi-
quez le numéro de la prime que
vous désirez; vous insérez en
mandat de poste le prix de votre

Les statistiques municipales de 1941 montrent une duninu-
tion de la dette municipale de S8.000,000. par rapport à 1940. Soit:

Une diminution
de la dette obligatoire
des emprunts temporaires
des dettes à longue échéance
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(d) du fonds d'amortissement , ; pe |au otal do S22.000.0000. abonnement; vous signez le cou- i
Dont il faut retrancher: pon et vous nous le retournez. |

CE BOUTON (a) la dette obligatoire en souffrance
(b) Jes intérêts en souffrance (Ne pas compter les yeux comme =
(c) l'intérêt accru ;

au total de 814,000.000. des points).
Ce qui donne une diminution de: 3 8,000,000.
Monsieur Duplessis prétendra encore que c'est une économie N DES AGRi " R

de ‘bouts de chandelles”. mais la population de la Province sait C L | =
apprécier l'économie de ‘bouts de chandelles” de 8 millions, com- ; ; |

me elle a su désapprouver en 1939 ceux qui dépensaient follement vousfait trois offres remarquables: une occasion unique de courir votre chance sur $3,000.00 en argent dans un concoursargent du peuple. stiseir le ; . , , . €Coopérons, c'est notre devoir mais nous n'abandonnerons jamais. que tous peuvent réussir Le service, pendant 3 ans, de laplus importante revue française du Canada Une magnifique
L'Honorable Oscar Drouin. ministre provincial des Affaires prime gratis avec cet abonnement. — Une récréation, un délassement, un passe-temps agréable, de l’information, desmunicipales, de l'industrie et du commerce, a déclaré à ssocia- idées ! ‘est-ce n ev : ; , ‘ ; : 39‘tion libérale de Québec-Est que “notre coopération active avec le ées! N'est-ce pas.ce que vous attendez d’un magazine. Votre abonnement au “Bulletin des Agriculteurs vous le

pouvoir central ne veut pas dire que nous sommes prêts à abaun- donnera par les variétés de ses chroniques, la multiplicité de ses services. Outre de vous renscigner ct de vous aider,
donner de nos droits provinciaux. même à cause de la guerre”. Le ‘‘Bulletin des Agriculteurs’ vous récréera ct vous procurera le passe-temps le plus agréable.

,Ç Si nous avons fait quelques concessions. c'est que nous n'a-
: Vons pas voulu mettre d'obstacles à la poursuite de la guerre; mais e tarif P , ; aire ; at ma.il est bien entendu qu'aprés le conflit, nous reprendrons tous nos Le tarif de l'abonnement est $1.00 pour un an ou de $2.00 pour trois ans. (Faire remise par mandat-poste.) PRET
droits provinciaux. parce qu'ils sont cssentiels à notre survivance :
et une garantic pour l'avenir". PARTICIPEZ A CE CONCOURS ABONNEZ-VOUS POUR 3 ANS

° Monsieur Drouin termina en disant: “S'il nous faut avant tout
On a Besoin e Vous ! gagner la guerre, ce n'est pas une ralson pour ne pas songer aux

. problemes de l'apres-guerre”.

Des / Il ne faut pas que les industries de la ferme et de la forêt
manquent de main-d’ocuvre 1

’ ’ 1 semble que l'influence de l'Honorable Adélard Godbout ait
gagné a la classe agricole les sympathies du gouvernement fédéral.
Sauf erreur dans l'interprétation des dépéches qui viennent d'Otta- REGLEMENTS DU LISTE DES 4170 PRIX EN PRIME M0-30wa, déjà des instructions précises sont données par l'office duser- :

Qui, si “Tipperary”était votre vice sélectif, afin que les industries de la ferme et de la forêt ne CONCOU RS iuir de marche, Une cordiale !Manquent pas de main-d'oeuvre, jusqu'a la fin de la guerre. i ° *
bienvenue vous attend duns la L'Honorable Adélard Godbout a aussi suggéré que les jeunes’ AR ENT ‘
Guide d Vété , Bens qui reçoivent maintenant leur avis au service sélectif pour 1. Comptez les points qui formont lg dessin ot inscrivez votrourde des Yélérons du ‘subir leur examen médical soient traités comme sic'était leur pre- réponso dansl'espace résorvé 4 cot effet, dans lo coupon,Canodu. Nous avons besoin :mier appel, peu importe les irrégularités qu’ils aient pu commet-! 2. Pour êtra valido, votra réponse au concours doit âtra aucon- 1 . 00 00
de vous pour servir n'importe re précédemment, comme par exemple en ne se rapportant pas: ganate“ievotreabonnemont ay Bullotm Jos Aamoultours”". prIX de 100. - 100.ob... pour vide: à rsuivre (lors d'un premier appel. À iolle, rv0z-vous du coupon ci-inclus,

lu er que vus ator Le Premier Ministre de la Province de Québec réclame aussi Si vous payez votro abonnementà l'un de nos agorax durant
de 1914-18 acomplissent a révision équitable des prix fixés pour le bois de chauffage. dont ; Phaindee 6aodursinscrivez la numéro da volra regu à la 3 prix de 50 00 150 00

. : :le maximum a été établi par des gens que ne sont évidemment pas, ' . ” -
depuis des moi, au Canudu gu courant du coût de la production de ce produit. Comme l'offi- : 3, Les prix soront accordäs d'après l'exactitudo des réponses,
et ailleurs. }ce du commerce est dirigé par un économiste et qu'il n'est pas sourd | Eradaacorvoction, 1a proproté ot l'originalité de la PRIME ND:

. : ‘ aux conseils d'aviseurs expérimentés, Monsieur Godbout obtiendra ’ ; 00Rappelez vousceci: la G.v.C " satisfaction sur ce point, comme sur la plupart de ceux qu'il sug- 4. Un scul prix sora attribu6 à une mémo personne. 6 prix de 25. , 15,00
foit partie de l'Armée Active Îgere au gouvernement canadiendu C d | i ! ' 5. Tous coux qui participoront ce concours acceptont do se conv Conodo, et lu solde et les formerà la décision du jury.
allocations, les droits de pen

100 rix de 10 00 1 000 00
. , EE . s du “Bulteti i " am JY. .sion et de truiternent médical | > a + , BotpasOSdaEu ot four famille p ’ same Ms‘ > 00 WE MHde l'Armée Active s'appliquent Décès premature de ; 2 7. Aucune réponse no sora accoptéo après le 31 emars 1943. . 1
ons c= cas. 9 . ' 8. Les noms «ns gagnants soront publiôs dans l'édition d'aved 160 prix de 5 00 - 800 00Age moximum, 55 ant; ] Honorable M Bastien > M 1943 du ‘Bulletin des Agriculteurs’. . . |

catégories médicales A, B or C. * ; ‘ %a Toutesles Réponsesàce concours devionnont la propriété du
op. - Con grates do se. JE IP “Bulletin « ! . ;

Vous l'avez déjà fait. i Cléophas Bastien est entré dans la crypte ténébreuse. Sa dis- miare quand? den ZV 200 prIX de 400 , 800.00
Vous pouvez le foire encore! parition si inattendue, si subite, a plongé dans le deuil le ministère ontimapectéen
—_——— Godbout,qui venait la veille de déplorer la perte de l'ancien député Fédérai ot lemps - Cette offre est valable jusqu’aude Maskinongé, M. Thisdel. M. Bastien vient de disparaître au ena 00

moment où il s'apprêtait à mettre en branle un vaste prôgramme (ommimiondesPrix 31 mars 1943 470 GAGNANTS , $3,000.de colonisation à travers toute la province. ‘l'emya de Guerre

L Dlorigine modeste, Cléophas Bastien avait gravi lentement tous —_—TT  ————————"eeeeme Lees echelons qui devaient le conduire à diriger l’un des plus im- . . . . . >portants départements de l'administration provinciale, Il avait Ce COUPON est NECESSAIRE Inscrivez Indi e :
débuté comme instituteur ural, était devenu professeur à l'école votre qu Z ICI le choix de graines de semence que Vous désirez
normale, avait plus tard abandonné l'enseignement pour ouvrir un LEGUMES ombre LA .bureau d'assurances en société avec Jean Gagnon, mais il avait LE BULLETIN DES AGRICULTEURS , LEGUMES Nombre LEGUMES Nomine FLEURS ombre
toujours conservé un grand intérêt pour les problèmes d'instruction 1117 ouest, rue Ste-Catherine, Ch. 701 réponse paquets paquets paquets
publique. Montréal, P.Q. POIS. .......civieerernnnnnes evr. BETTERAVE ................... CAPUCINE |blé Elu 435 ans député de la circonscription de Berthier à, l'assem- Veuillez trouver cirinclus la somme de 82.00 pour un dans cet l'homas Laxton. Merveille Hätave. Bijou à fleurdouble en melange.enseignements Ce législative, il n'avait pas tardé à acquérir une grande popu- . : CONCOMBRE..................... BLE D'INDE.... ... ........re recruteur esser «sé llarité par son inlassable d vouement pour ses commettants, par sa abonnement de 3 ans au Bulletin des Agriculteurs, avec espace Windeemon. Bantam Dor. rr SerDCEE" us proche pour cE oo ESS ç À p Linge,l'armée 04 à lo cordialité, sa jovialité proverbiale, son esprit franchement démo- PRIME No................ CAROTTE oon OIGNON ROUGE PENSEEras cratique ct soucieux des intérêts des masses paysannes et ouvrières. J Nantaise améliorée. 1 tes, de Wethersield. Triee ss

; ‘assemblée législative, M. Bastien garda pendant quelques . Ç ‘ai compté :
GARDE oesVETERANS années, de Conrart Je silence prudent, observant et se familiari- Faire remise par mandat-poste les points RADIS...... eee NAVETBLANCES REINE MARGUERITE LL

sant avec la procédure parlementaire, Elu par une voix de majo- dans le des- keunte en melange.
DU CANADA rité au mois d'août 1936, il fut l'un des rares libéraux à survivre NOMiereea in et ; REVE ÀBEURREPS LAITUEeee FEVE ECARLATE...............ala défaite. De 1936 a 1939, l'honorable TD. Bouchard dirigeait sin et ma ' and Rapid. À rame.presque seu ‘opposition ibérale contre le gouvernement union BP. oeLLaannana pe ponse es Se vous ne prence pas les graines de semence, indiquez le numéro de La prime que vous désires dans le pon « .SUREAU CENTRAL DE RECRUTEMENT: nationaleet il semblait bien à tout le monde que Duplessis ct son NOM Se1118, Cte Beaver Holl parti étaient appelés à conserver les rênes du pouvoir pour une 1 TTL nereee e ee eee SN SEE tea eeeee ene

Tél: HA. 0942 Vingtaine d'années. Mais Cléophas Bastien ne tardg pas à se révé- COMTE  ............ RR 210. H res RARER AEN ADRESSE
ler un “debater” de premier ordre, un orateur parlementaire re- ; g  

 marquable, faisant fléche de tout bois contre l'adversaire. Lors-
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